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logements publics locatifs

(LPL)  sont actuellement en
chantier dans la commune
de Djelfa,
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derniers jours
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des conditions 
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“L'éthique doit être respectée dans l'activité quotidienne de
l'enseignant"    "La réforme de l'école a besoin d'évaluation et de
régulation de son système  et de ses sous- systèmes"  "Après dix

années d'application de la réforme de l'école, il a été jugé  nécessaire
et urgent d'évaluer l'impact des nouveautés apportées au système
éducatif “ "Le système éducatif vit actuellement des mutations et

mérite une analyse  pointue et globale de la part des spécialistes".

Nouria Benghebrit 

La DGSN lance un nouveau compte Twitter 

La mise en service du téléphérique reliant 
les communes de Oued Koreiche et Bouzaréah aura
lieu "fin août ou  début septembre prochain", mais
avec un retard de plusieurs mois sur le calendrier 
prévu, a-t-on appris dimanche auprès de l'entreprise
du Métro d'Alger (EMA),  réalisatrice du projet. 

"Les essais techniques ont commencé la semaine
dernière. La formation  du personnel sur le matériel
est en cours et un exercice de sauvetage sera  simulé
début août avec la collaboration de la Protection
civile. Le téléphérique  sera donc mis en service fin
août, au plus tard début septembre prochain", a 
précise la même source sous couvert d'anonymat à
l'APS.    Initialement, la livraison du projet était pro-
grammée pour le mois de  janvier puis fin juin
derniers, selon des déclarations de responsables. 

Pour l'EMA, cependant, il n'a pas été possible de
mettre le téléphérique  en service à cause du retard
accusé par la Sonelgaz dans la réalisation des 
travaux de branchement des postes transformateurs
au réseau électrique.  "Le projet n'a pas été mis en

service en juin parce que le branchement  des postes
transformateurs au réseau électrique n'a été effectué
que le 10 juillet  dernier. Il n'était pas possible de
réaliser certains essais avant l'alimentation  de l'in-
frastructure en énergie électrique

La Direction générale de la Sûreté nationale (DGSN) 
a ouvert un nouveau compte Twitter "@algeriepo-
licedz" dans le but de "promouvoir  les moyens inter-
actifs de communication entre la Police et les
citoyens, notamment  les jeunes". A cette occasion,
le commissaire divisionnaire Djilali Boudalia,
directeur  de la communication et des relations
publiques à la DGSN, a déclaré que ce  site lancé à
l'occasion du 52ème anniversaire de la création de la
Police  algérienne (le 22 juillet), s'inscrit dans le
cadre de la "redynamisation des  moyens de com-
munications avec les citoyens". M. Boudalia a
souligné que ce site permettra également "d'accom-
plir  le devoir de sensibilisation" précisant que ce
compte, supervisé et géré par  une équipe spécial-
isée, "tend à faire connaître les différentes missions
et  activités de proximité menées par les services
opérationnels".   Il s'inscrit également dans le cadre

du renforcement des initiatives  lancées en 2012 et
2013 relatives au nouveau site et à la page Facebook
de la  DGSN. 

Un total de 1357 infractions dans le domaine du con-
trôle  de la qualité et des pratiques commerciales ont
été enregistrées à Blida, depuis  le début du mois
sacré du Ramadhan Selon la même source, 530

parmi ces infractions ont été constatées par les
brigades de contrôle de la qualité et de la répression
des fraudes, tandis  que 827 par celles du contrôle
des pratiques commerciales. Manque d’hygiène,
absence de facturation, pratique d’une activité non
conforme à celle du registre du commerce, absence
du registre du commerce, opposition  aux agents du
contrôle et absence de publicité des prix, sont
généralement les  raisons à l’origine de ces infrac-
tions, ayant donné lieu à 1084 poursuites judiciaires
et 44 propositions de fermeture de locaux commer-
ciaux.   Les brigades de contrôle mobilisées sur le
terrain (au nombre de 75), durant la période consid-
érée, ont procédé à la saisie de 9.0559 tonnes de pro-
duits  alimentaires divers, d’une valeur estimée à
2.397.346,32 DA, dont une quantité  de 2.7038 tonnes
a été offerte à des structures et associations carita-
tives,  tandis que le reste a été détruit pour non con-
formité aux normes en vigueur.

Plus de 1300 infractions enregistrées à Blida depuis le début 
du mois du Ramadhan 

Le téléphérique Oued Koreiche-Bouzaréah mis en service 
"fin août ou début septembre" Allemagne : pour éviter

l'espionnage, les
dirigeants veulent revenir

à la machine à écrire
Une machine à écrire du siècle passé
Prévoyant de rendre prochainement
son rapport dans l’affaire des espi-
onnages pratiqués par la NSA en
Europe, le rapporteur allemand de la
commission parlementaire a soumis
une idée étonnante. Rédiger son rap-
port à la machine à écrire afin d’assurer
la sécurité maximum de ses échanges
avec ses collaborateurs. Avez-vous déjà
partagé cet article?  L’Allemagne serait-
elle ces jours-ci en train d’orchestrer un
étonnant retour vers le passé? Visé à
plusieurs reprises par des enquêtes de
la part de l’Agence nationale de sécurité
américaine (NSA), le pays envisage
aujourd'hui très sérieusement de
sécuriser ses échanges en ayant
recours à la bonne vielle machine à
écrire qui pourrait se substituer aux
envois d’emails. Éviter tout risque de
piratage de documents Après le vol de
millions de data, les écoutes télé-
phoniques et plus de 300 rapports
rédigés à propos de la chancelière
Angela Merkel, l’Allemagne préfère
aujourd'hui jouer la carte de la pru-
dence et de la sécurité. Pour cela, les
dirigeants du pays tentent ces jours-ci
de mettre en place des stratagèmes
plus ou moins cocasses pour éviter à
l’avenir que leurs échanges ne soient
encore interceptés par l’Agence
nationale de sécurité américaine. C’est
dans ce conteste de défiance que
Patrick Sensburg, le rapporteur de la
commission parlementaire allemande
qui enquête actuellement sur cet espi-
onnage de grande envergure commis
en Allemagne, a expliqué comment lui
et ses collaborateurs s’y prenaient pour
tenter de sécuriser leurs échanges.
"Nous devons nous assurer que nos
échanges internes sont sécurisés, que
nos emails sont cryptés, que nos télé-
phones le sont aussi ainsi que d'autres
procédures que je ne peux pas préciser
ici", a expliqué cette semaine à la
chaîne publique ARD, Patrick Sensburg.
Pour ce faire, l’homme raconte que
celui-ci envisage de taper bientôt ses
rapports sur une machine à écrire, "et
pas un modèle électronique", préfère-t-
il préciser. De la musique jouée durant
les réunions Outre cette étonnante
mesure de précaution envisagée par
Patrick Sensburg, celui-ci lors de ses
réunions avec les huit députés du
Bundestag, réalise déjà des opérations
dans le but de barrer la route aux espi-
ons. Comme le note le quotidien
Süddeutsche Zeitung, avant chaque
réunion, les participants sont ainsi
encouragés à déposer leurs smart-
phones et leurs ordinateurs dans une
boîte métallique afin d'éviter toute
communication avec l'extérieur. Puis, le
rapporteur de la commission fait jouer
"le concerto pour piano en la mineur
d'Edvard Grieg", afin de couvrir les voix
durant le temps que dure le meeting. La
semaine dernière, Berlin a fait expulser
d’Allemagne le responsable des servic-
es secrets américains, quelques jours
après la révélation d'un nouveau scan-
dale d'espionnage visant notamment
cette enquête parlementaire menée par
Patrick Sensburg.

après ses échecs
cuisants...

au casting
du Livre de
la Jungle

l’actrice qui
rapporte le plus !



KAMAL HAMED

L es sénateurs, qui n’étaient pas
nombreux à l’hémicycle puisque il y
avait tout au plus une trentaine

de membres de la Chambre haute  ont,
dans l’ensemble, exprimé leur satisfaction
a propos de ce projet de loi non sans
emettre quelques critiques et suggestions
aussi. Ainsi Lamine Chriet a mis en avant
l’ambiguïté de certaines formules et
autres concepts énoncés par le texte de loi.
Il s’est ainsi interrogé sur la définition
de cas de force majeure qui est évoqué
dans l’artiche 19 du texte. Cet article
stipule, en effet, que “hormis les cas de
force majeure et les cas visés aux articles
17 et 18 ci-dessus, les citoyens qui ne
répondent pas à l’ordre de convocation de
la sélection médicale, sont déclarés aptes
d’office et perdent le droit à la

demande de dispense”. Pour ce sénateur
« ces ambiguïtés devraient être clari-
fiées ». L’intervenant a, cela dit, estimé
que la défense nationale ne concerne pas
uniquement l’ANP mais elle est globale,
en ce sens que cette mission ne se
résume pas uniquement à l’aspect mili-
taire, mais doit englober tous les
autres aspects. Une idée que partage le
député du FFS Moussa Tamertaza qui a
estime que « le système de la défense
nationale suppose l’existence d’une forte
relation entre l’ANP et le peuple »
ajoutant que « le service national ne peut
accomplir les missions qu lui sont

assignées si l’ANP ne met pas l’accent
sur la formation des ressources
humaines”. Cet intervenant s’est, par
ailleurs, interrogé sur l’absence du serv-
ice civil dans ce projet de loi. Le sénateur
Mohamed Mali a, quant à lui, plaidé en
faveur de la régularisation de tous les
dossiers en suspens des personnes qui,
pour une raison ou pour une autre , n’ont
pas accompli le service national. Sur
cette question justement le ministère de la
Défense nationale (MDN) a indiqué avant
hier que « la régularisation de la situa-
tion vis-à-vis du service national des
citoyens âgés de trente (30) ans et plus au

31 décembre 2011, à savoir, ceux nés en
1981 ou antérieurement, décidée par le
président de la République, chef suprême
des armées, ministre de la Défense
nationale, se poursuit dans de bonnes
conditions ». Le MDN précise que
depuis mars 2011 jusqu’au 26 juin 2014,
le nombre de citoyens ayant bénéficié des
mesures présidentielles s’élève à 104.976,
dont 2.157 résidant à l’étranger. Le min-
istre chargé des Relations avec le
Parlement, Khelil Mahi, a répondu aux
quelques questions des sénateurs en esti-
mant que la décision de réduction de la
durée du service national est intervenue
après une large consultation et un sondage
opéré par la direction compétente au
niveau du MDN. « Le principal objectif
de cette mesure consiste à mettre fin au
phénomène des insoumis ». Le MDN a
récemment annoncé que plus de 160 000
personnes ont refusé d’accomplir le serv-
ice national. Interrogé en marge de la
séance plénière sur le montant de l’in-
demnité que devrait percevoir les
appelés du service national Khelil Mahi
a indiqué que la question est encore en
examen au niveau du MDN.
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FORMATION PROFESSIONNELLE POUR LES MOINS DE 15 ANS

Vers la création de "classes préparatoires à l'apprentissage" 
L es jeune de moins de 15 ans d’âge et

exclus du système éducatif national
pourraient bénéficier de cycles d’ap-

prentissages  dans le cadre de classes spé-
ciales. Le ministre de la Formation et de
l'Enseignement professionnels, Nourdine
Bedoui, a annoncé dans ce sens un projet
de création de "classes préparatoires à
l'apprentissage" au profit des jeunes de
moins de 15 ans.
Dans une déclaration à la presse à l'issue

de sa présentation du projet de loi relatif à
l'apprentissage devant les membres du
Conseil de la nation, le ministre a indiqué
que les participants aux assises nationales
de la formation professionnelle qui se
tiendront à la fin de l'année en cours,
examineront le projet de création des
"classes préparatoires à l'apprentissage"
dédié aux jeunes de moins de 15 ans qui
n'ont pas eu la chance de poursuivre leur
cursus scolaire.  M. Bedoui a souligné à ce
propos que des "centaines de milliers"
parmi ces jeunes ont besoin d'être pris en
charge dans le cadre de ces "classes pré-

paratoires" comme il est d'usage dans cer-
tains pays, afin qu'ils puissent "poursuivre
normalement leur formation" dans les
centres nationaux de formation profes-
sionnelle. Les participants examineront
par ailleurs, a indiqué M. Bedoui, le pro-
jet d'annulation de la taxe sur l'apprentis-
sage dont doit s'acquitter l'employeur
lorsqu'il n'assure pas la formation pratique
aux apprentis, estimée à 1% de la masse
salariale de l'entreprise. 
M. Bedoui a annoncé que la taxe sera
annulée, précisant que d'autres mesures
seront mises en place qui imposeront à
l'employeur d'assurer une formation pra-
tique aux apprentis. 
Le ministre avait annoncé auparavant la
tenue des assises nationales de la forma-
tion et de l'enseignement professionnels
pour évaluer les résultats du secteur et
examiner les projets proposés, et ce avec
la participation de représentants des dif-
férents départements ministériels con-
cernés, des spécialistes, des experts et des
chercheurs algériens et étrangers. 

Sur un autres chapitre, les membres du
Conseil de la nation ont mis l'accent sur la
nécessité de mettre en place des "mécan-
ismes efficaces" susceptibles de drainer le
maximum de demandeurs de formation
dans les métiers du bâtiment afin de palier
le déficit en main-d'œuvre qualifiée dans
ce domaine. En dépit des moyens "colos-
saux" mis par l'Etat à la disposition de ce
secteur clef, les objectifs attendus de la
relance de la formation par apprentissage
n'ont pas été "atteints" en matière de for-
mation d'une main d'oeuvre qualifiée dans
ces spécialités, a-t-il ajouté. 
Il a, dans ce sens, insisté sur l'importance
de revoir les métiers notamment la con-
struction à travers "l'augmentation à
10.000 DA au minimum, de la prime du
demandeur de formation dans ces spécial-
ités tout en fixant des mesures à même de
faire changer les mentalités". 
Ces mesures, a-t-il expliqué, nous
éviterons de recourir à la main-d'œuvre
étrangère pour la réalisation des projets de
construction et pour la relance du

développement. 
Il a, ainsi, mis en avant l'importance du
projet de loi et les amendements prévus eu
égard aux "mutations enregistrées dans le
monde du travail à tous les niveaux visant
à adapter la formation aux besoins et exi-
gences de l'économie nationale". 
D’autres sénateurs ont mis l'accent sur la
nécessité de mettre en place de "nouvelles
mesures afin de promouvoir les compé-
tences de l'individu et améliorer son
niveau professionnel notamment dans les
métiers manuels comme le bâtiment". Ils
ont en outre déploré " le recul enregistré"
en ce qui concerne le nombre des deman-
deurs de formation,tous modes confon-
dus, notamment la formation par appren-
tissage dans les métiers du bâtiment et des
travaux publics, appelant à mettre en
place des mécanismes et des dispositifs
pour y remédier. 

SERVICE NATIONAL

Le projet de loi devant les sénateurs
Les membres du Conseil de la
nation ont examiné hier le projet
de loi relatif au service national.
Ce projet de loi, adopté par l’APN
il y a une dizaine de jours prévoit,
notamment, la réduction de la
durée du service national. Cette
durée passe ainsi de 18 à 12 mois. 

AMÉLIORATION DU SERVICE PUBLIC

Un matricule à la place des documents administratifs
P our faciliter la vie aux citoyens, de

nouvelles mesures ont été prises par
le département de l’Intérieur notam-

ment certaines relatives à l’état civil. 
Le ministre d'Etat, ministre de l'Intérieur
et des Collectivités locales, Tayeb Belaiz,
a affirmé à Alger, que l'objectif du min-
istère consistait à "attribuer en moins
d'une année, un numéro d'identification à
tous les Algériens qui remplacera tous les
documents administratifs". 
Le numéro d'identification s'inscrit "dans
le cadre de la lutte contre la bureaucratie
qui ronge l'administration algérienne
avec l'objectif d'attribuer en moins d'une
année, un numéro à chaque citoyen
algérien qui remplacera tous les docu-
ments administratifs", a indiqué M. Belaiz

qui présentait les axes de la loi relative à
l'état civil devant les membres du Conseil
de la nation. 
Il a rappelé les réformes initiées par le
ministère ce qui a permis, a-t-il dit, de
réduire le nombre de documents adminis-
tratifs de 36 à 11, outre la possibilité de
retirer un acte de naissance dans n'importe
quelle commune du pays en attendant la
généralisation de l'opération début août
prochain à la faveur de la mise en place
d'un registre national informatisé de l'état
civil. 
Récemment adopté à la majorité par les
membres de l'Assemblée populaire
nationale (APN), la loi qui tend à finaliser
les réformes dans ce domaine, comporte
la prorogation à dix années au lieu d'une,

de la validité de l'extrait de naissance et
qui coûtait des milliards au Trésor ainsi
que l'annulation de la validité de l'acte de
décès. 
Il s'agit également de proroger le délai
d'inscription des extraits d'actes de nais-
sance et de décès dans les registres de l'é-
tat civil pour les wilayas du Sud, a-t-il
précisé avant de souligner que ce dernier a
été fixé à 20 jours au lieu de 24h
précédemment. 
Le gouvernement avait, lui, proposé, 15
jours. 
En vertu de la nouvelle loi relative à l'état
civil, le président de l'Assemblée popu-
laire communale (APC) est autorisé à
mandater, dans certains cas, l'officier de
l'état civil de rédiger les actes de mariage

et de décès. 
La majorité a été fixée à 19 ans pour sa
mise en conformité avec le 
code civil. 

D'autre part, la communauté nationale
résidant à l'étranger peut désormais retirer
des documents administratifs sans passer
par le ministère des Affaires étrangères et
ce, après avoir relié les consulats et
représentations diplomatiques algériens à
l'étranger au Centre national informatisé
de l'état civil.  
Ils peuvent et toujours en vertu de ce texte
de loi, rédiger des documents de l'état
civil en langue étrangère sans précision
alors que la loi actuelle stipule l'obligation
d'écriture en langue arabe. 
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L e port de Cap djinet ne souffrira
plus du problème d’enssablement.
Ce phénomène, enregistré pendant
des années au niveau du port, a été

"réglé de façon définitive" a annoncé,
dimanche à Boumerdes, le ministre des
Travaux publics, Abdelkader Kadi. "Le
problème est réglé et des équipements
suivront très prochainement en vue du
règlement de tous les autres problèmes, ce
qui permettra la livraison de cette struc-
ture en vue de son exploitation par les
secteurs de la pêche et des transports", a
affirmé M. Kadi lors d’une visite de tra-
vail à Boumerdes où il était accompagné
du ministre des Transports, Amar Ghoul et
du ministre de la Pêche et des Ressources
halieutiques, Sid Ahmed Ferroukhi.
Estimant sur la base de son constat de
cette structure sur le terrain "qu’il n’y a

plus de problèmes", M. Kadi, qui s’était
déplacé sur place avec MM Ghoul et
Ferroukhi, a soutenu que cette visite sur le
terrain est une "preuve de notre engage-
ment ensemble à la coopération en vue de
venir à bout de tous les problèmes". 
De son côté, M. Ferroukhi a exprimé "sa
profonde satisfaction quant au règlement
de ce problème", soulignant que "ce port
est appelé a jouer un rôle vital sur les
plans économique, commercial, et de plai-
sance". Des études techniques d’urgence
pour le sauvetage et la protection de ce
port du phénomène de l’ensablement
apparu à son niveau, quelques mois seule-
ment après sa livraison, avaient été lancés
en 2010. Des travaux d’urgence ont été
engagés à son profit en 2011, avant leur
réception en juin 2014. Les solutions pro-
posées ont consisté en la réalisation de

deux (2) nouveaux quais, faisant office de
digues naturelles, aux fins de contrer les
bas courants marins chargés de sable, qui
auraient fini par obstruer tous ses accès. 
Pour parer provisoirement à ce
phénomène naturel nuisible pour l'activité
du port, les services concernés avaient
procédé, à l’époque, à la mise en place
d’un système de pompage du sable du
fond de la mer vers la côte. Ce procédé est
destiné à empêcher l'entassement du sable
sur place avant d'atteindre une hauteur
surélevée par rapport à la mer, ce qui
paralyserait l'activité du port, a-t-on
expliqué. Doté d'une capacité d'accueil de
110 embarcations de pêche et d'une
cinquantaine (50) de bateaux de plaisance,
le port de pêche et de plaisance de Cap
Djinet a nécessité une enveloppe de plus
de 1600 millions de DA, a-t-on, par

PAR FAYÇAL ABDELGHANI

L a gestion et l’économie des grands
projets des ressources hydriques
restent l’une des préoccupations
dans le contexte actuel. Un des

spécialistes a évoqué récemment à Alger
dans le cadre d’un débat sur la gestion de
l’eau que «l’Algérie doit faire face à la
gestion intégrée des projets des
ressources hydriques». L’exemple illustré
à ce propos par cet expert est celui des sta-
tions de dessalement de l’eau de mer.
Selon ce dernier « la station de dessale-
ment d’El Hamma rejettent 2,7 millions
de saumures par an ». Ce sont 36 mil-
lions de m3 de rejets des saumure qui con-
cernent les grandes stations de dessale-
ment selon une étude d’experts au niveau
méditerranéen. Il est à noter que la
saumure est un concentré d’eau salée dont
on tire le sel par évaporation. 
«Lorsqu’on sait les quantités de saumure
rejetée en mer, il y a de quoi s’interroger
sur son impact». En effet, ce spécialiste
estime que «c’est un problème qu’il faut
gérer à terme surtout quand on sait que
200.000 m3 par jour est la quantité de
dessalement de cette station». C’est dans
ce cadre que ce dernier estime important 
«d’évoquer la question des coûts de ces
projets dans leur entretien, la dépense

quotidienne pour l’osmose inversée et les
frais des rejets». Il s’agit tout bonnement
comme l’a affirmé Léo Dayan, un spécial-
iste français du développement durable 
«de travailler sur le recyclage des déchets
comme ressource renouvelable». En clair,
cet expert recommande « la réduction

quantitative des flux de stocks de
matières, de déchets et d’énergie pour
produire plus de valeurs ». Une autre
recommandation consisterait de faire de «
la durabilité comme impératif mais un
choix d’avenir pour des pays comme
l’Algérie dans une géométrie mondiale

très variable ». Toutefois, ces coûts
restent pour le moment méconnus du fait
que l’impact sur l’environnement est un
autre casse-tête dont les autorités ne veu-
lent pas en parler. Le plus urgent selon cet
expert reste « dans la gestion de ces
impacts vu les montants d’investissements
dégagés pour ces projets ». Les stations
de dessalement doivent désormais inclure
les coûts en amont. Il s’agit de tous les
frais d’entretien, de maintenance et de
recyclage des eaux usées. C’est une ques-
tion de coûts qui devrait être incluse
désormais dans le cahier des charges des
futurs projets. Cette éventualité selon des
sources crédibles n’est pas à écarter du
fait que «les coûts des installations de sta-
tions de dessalement de l’eau de mer
doivent concerner les déchets et la possi-
bilité de leur épuration».
Pour ce spécialiste, il faudra également se
pencher sur la problématique des eaux
usées et leur recyclage dont l’Etat sup-
porte seul les coûts. Une sérieuse réflex-
ion est à engager pour délimiter les con-
tours des coûts de projets pour assurer une
gestion fiable et mesurée que devra
traduire dans les prochaines années les
stations de dessalement d’eau de mer. 

F.A

STATIONS DE DESSALEMENT DE L’EAU DE MER

Les rejets source 
d’inquiétude et de peur

Les stations de dessalement rejettent annuellement 36 millions de m3 de saumure en mer. Les spécialistes de l’environnement
s’interrogent sur l’impact que peuvent causer ces rejets au niveau des bassins maritimes et surtout sur l'eau potable.

ENSABLEMENT AU NIVEAU DU PORT DE CAP DJINET

Le problème réglé définitivement 

SITUATION À GHARDAIA 

Vers "la sécurité et la stabilité" 

Djezzy partenaire 
de onze universités

algériennes

Toujours impliqué dans le développe-
ment de la communauté estudiantine,
Djezzy a été, une nouvelle fois, le
partenaire officiel de la cérémonie de
sortie des majors de promotions
organisée par 11 universités et Ecoles
supérieures algériennes. Le par-
rainage de Djezzy s’est traduit, cette
année, par l’attribution d’une bourse
d’études à 04 majors de promotions,
de chaque université conventionnée,
en vue d’une inscription et de la pré-
paration d’un Master général en man-
agement dans une Ecole de renom-
mée mondiale.  Les 44 majors de pro-
motion bénéficieront d’un pro-
gramme d’excellence s’appuyant sur
un système pédagogique performant.
Cette opportunité leur permettra, à
coup sûr, de développer leurs compé-
tences en management pour envis-
ager, en toute sérénité et dans les
meilleures conditions possibles, une
insertion socioprofessionnelle facile,
rapide et réussie. L’initiative de Djezzy
a été vivement saluée par les recteurs
des universités conventionnées mais
aussi  par les étudiants de ces
Universités et Ecoles  qui n’ont pas
manqué de remercier Djezzy pour
cette louable initiative.

L e ministre d'Etat, ministre de
l'Intérieur et des Collectivités
locales, Tayeb Belaiz a affirmé,
dimanche à Alger, que la situation

dans la wilaya de Ghardaïa s'acheminait
graduellement vers "la sécurité et 
la stabilité", appelant les journalistes en
particulier à traiter cette question avec
"sagesse".  "La situation dans la wilaya
de Ghardaïa s'achemine graduellement
vers  la securité, la stabilité et la coexis-
tence", a déclaré M. Belaiz à la presse en
marge de la séance plénière du Conseil de

la Nation consacrée au débat du projet de
loi relatif à l'état civil. Le ministre a rap-
pelé la feuille de route élaborée par le
ministère dont la mise enœuvre a été con-
fiée, depuis une semaine, au secrétaire
général du ministère, indiquant que
l'équipe chargée de cette mission "assure
un travail quotidien et les choses repren-
nent leur cours normal graduellement". 
M. Belaiz a appelé tous ceux qui traitent
les incidents de la wilaya de Ghardaïa,
particulièrement les journalistes à faire
preuve de "sagesse", indiquant qu'un

"seul terme mal utilisé pourrait compli-
quer les choses". Le dossier est "sensible
et complexe" a-t-il dit, ajoutant qu'il est
était très difficile de "parvenir à régler un
conflit entre frères". Le ministre a démen-
ti "un relâchement de la sécurité ces
derniers temps", indiquant que l'arresta-
tion de terroristes prouve que "les servic-
es de sécurité, et à leur tête l'Armée
nationale populaire (ANP), accomplissent
pleinement leur mission pour assurer la
sécurité du pays".  



PAR SORAYA HAKIM/APS

A Chajaya, une banlieue à l'est de
la ville de Ghaza, l'armée
israélienne  a mené le bom-
bardement le plus meurtrier

tuant au moins 72 Palestiniens, a affirmé
Achraf al-Qoudra, le porte-parole des
services d'urgence. Au moins 9
Palestiniens, dont quatre enfants, ont été
tués lundi matin  lors d'un raid aérien
israélien à Rafah dans le sud de Ghaza,
selon un nouveau  bilan de Achraf al-
Qoudra. Les victimes appartenaient toutes
à la même famille qui résidait dans  la
maison visée par l'attaque.   Les corps de
16 Palestiniens tués dans un raid similaire
ont également  été retrouvés lundi matin
dans les décombres d'une maison près de
Khan Younès,  dans le sud du territoire.
Ce raid mené dimanche soir contre cette
maison  avait déjà fait neuf morts, a ajouté
Achraf al-Qoudra. 

Près de la moitié des Palestiniens tués
depuis le début de l'agression  sont des
femmes, des mineurs et des personnes
âgées, selon Achraf al-Qoudra. En outre,
81.000 Palestiniens ont trouvé refuge dans
des écoles gérées  par les Nations unies,
ont indiqué des services de l'ONU. 

Un hôpital
bombardé

Un hôpital a été bombardé dans le centre
de Gaza ce lundi. Au moins 15 personnes,
dont du personnel médical, ont par
ailleurs été blessées dans cette frappe, ont
indiqué les secours. C'est le troisième
étage du bâtiment, l'hôpital des Martyrs
d'Al-Aqsa à Deir el-Balah, qui a été
touché, selon Achraf al-Qoudra, porte-
parole des services de secours palestiniens
dans l'enclave  
Près d’une centaine de Palestiniens ont été
tué dimanche dernier faisant de ce jour la
journée la plus sanglante depuis le début,
le 8 juillet, de l'offensive israélienne con-
tre l'enclave palestinienne.  A Ghaza, des
corps continuaient dimanche dernier  à
être extirpés des décombres de Chajaya,
une banlieue à l'est de la ville de Ghaza,
où l'armée israélienne  a mené le bom-
bardement le plus meurtrier depuis le
début du conflit, tuant au  moins 62
Palestiniens, selon Achraf al-Qoudra, le
porte-parole des services  d'urgence. 
Les corps continuaient dimanche à être

extirpés des décombres de Chajaya,  une
banlieue à l'est de la ville de Ghaza, où
l'armée d'occupation israélienne  a mené
le bombardement le plus meurtrier depuis
le début de l'agression barbare, dans
lequel au moins 62 Palestiniens ont été
tués, selon M. al-Qoudra. Le mouvement
de résistance Hamas s'est dit favorable
dimanche dernier  à une  trêve humani-
taire de trois heures à la demande du
Comité International de la  Croix-Rouge
(CICR).          "Le CICR a contacté le mou-
vement Hamas et proposé de négocier une

trêve  humanitaire de trois heures (...) Le
Hamas l'a acceptée", a déclaré Sami
Abou  Zouhri, porte-parole du mouve-
ment, dans un communiqué. "Le Hamas a
donné son accord mais l'occupant l'a
refusé", a-t-il ajouté. Cette trêve doit per-
mettre l'évacuation des victimes, alors que
les ambulances ne pouvaient plus se ren-
dre dans cette banlieue en raison des
pilonnages  intensifs menés par l'armée
israélienne. 

La Ligue arabe qualifie 
de "crime de guerre"

le bombardement
israélien de Chajaya 

Le bombardement israélien de Chajaya,
une banlieue  de Ghaza, a été qualifié
dimanche de "crime de guerre" par le chef
de la Ligue arabe Nabil al-Arabi, qui a
appelé à un "arrêt immédiat" de l'offen-
sive israélienne sur l'enclave palestini-
enne.          Ce bombardement, le plus
meurtrier en cinq ans sur Ghaza, a fait
plus  de soixante morts dans ce seul
quartier dimanche, dépassant les bilans
quotidiens  enregistrés depuis le 8 juillet,
date du début de l'offensive israélienne.
Une trêve humanitaire demandée par le
Comité international de la Croix-Rouge
(CICR) n'a tenu qu'une demi-heure sur les
deux heures prévues. 

M. Arabi a également appelé à "l'arrêt
immédiat de l'agression israélienne sur
Ghaza" et à "fournir la protection néces-
saire aux civils palestiniens", estimant
qu'Israël "portait l'entière responsabilité
de ces crimes affreux". 

Appel de Médecins 
sans frontières 

“Médecins sans frontières” appelle Israël 
à "cesser de bombarder les civils pris au
piège dans la bande de Ghaza et à
respecter le personnel médical comme les
structures de santé". "Depuis le début de
l'offensive “Bordure protectrice”, la
majorité des morts  à Ghaza sont des
civils (...) A l'hôpital Al-Shifa où travaille
MSF, la plupart  des blessés qui arrivent
en salle d'urgence sont des femmes et des
enfants",  a indiqué MSFdans un commu-

niqué à l'AFP."En salle de réanimation des
urgences, la moitié des cas sont morts dans
les minutes qui ont suivi leur arrivée à
l'hôpital, l'autre moitié avait besoin  de
chirurgie d'urgence et au moins la moitié
d'entre eux sont des enfants", selon le
témoignage à Ghaza de la coordinatrice des
activités médicales de MSF,  Audrey
Landmann. Depuis le début de l'offensive
terrestre lancée jeudi, "le nombre de vic-
times augmente de manière exponentielle",
a observé l'ONG française.      "Alors que
le discours officiel soutient que l'offensive
terrestre a pour  but de détruire les tunnels,
ce que l'on voit sur le terrain, c'est que les
bombardements sont indiscriminés et que
ceux qui en meurent sont des civils",
affirme le coordinateur du projet de MSF à
Ghaza, Nicolas Palarus.  Le bilan des
Palestiniens tombés en martyrs depuis le
début de l'agression  militaire israélienne,
le 8 juillet, se chiffrait lundi matin à 469
selon le dernier bilan. 

Le Conseil de sécurité qui
déplore le lourd bilan,
appelle à cesser le feu 

Le Conseil de sécurité de l'ONU  a
exprimé dimanche soir sa "grave préoccu-
pation devant le nombre croissant de  vic-
times" du conflit à Ghaza et a réitéré son
appel à "cesser immédiatement  les hostil-
ités" sans pour autant dénoncer.  Dans une
déclaration lue par le président du Conseil,
l'ambassadeur rwandais Eugène-Richard
Gasana, à l'issue de deux heures de consul-
tations à huis clos,  les 15 pays membres
demandent un "retour à l'accord de cessez-
le-feu de novembre  2012" entre Israël et le
Hamas. Ils "appellent au respect des lois
humanitaires internationales, notamment
sur la protection des civils" et "soulignent
la nécessité d'améliorer la situation
humanitaire" dans la bande de Ghaza.      
Le représentant palestinien à l'ONU Ryad

Mansour a demandé à Israël de "respecter 
l'appel lancé par le Conseil de sécurité",
estimant qu'il s'agissait d'un "test  pour
Israël". Il a cependant déploré que le
Conseil n'ait pas "adopté une résolution
condamnant l'agression contre notre peu-
ple".   

Cisjordanie : grève
générale pour protester

contre l'agression

La Cisjordanie occupée hier a observé hier
une grève générale . Les magasins, les
marchés et les bâtiments publics n'ont pas
ouvert à travers toute la Cisjordanie en sol-
idarité avec la population de Ghaza . Un
rassemblement a également eu lieu à
Naplouse.   L'appel à la grève a été lancé
par les syndicats et plusieurs mouvements
islamistes, avant d'obtenir aussi le soutien
de l'Organisation de libération  de la
Palestine (OLP) qui a appelé à des mani-
festations dans tout le territoire  après
21H00 (18H00 GMT) et la rupture du
jeûne du Ramadan

Kerry laisse filtrer son
irritation devant un micro
resté branché à son insu

La phrase de trop ?

“Je crois qu’il faut qu’on y aille”, a lancé
le secrétaire d’Etat américain à un de ses
bras droits juste avant de passer à la télévi-
sion Le secrétaire d'Etat américain John
Kerry a laissé paraître son irritation vis-à-
vis d'Israël, devant un micro resté branché
à son insu, dimanche, entre des interviews
télévisées. Les propos de John Kerry, qui
évoquait les soldats israéliens tués à Gaza,
s'adressant à un responsable du
Département d'Etat, Jonathan Finer, ont été
entendus juste avant qu'il apparaisse dans
l'émission «Fox News Sunday».
«Quelle opération ciblée, quelle opération
ciblée» «J'espère qu'ils ne vont pas consid-
érer cet événement comme une invitation à
en faire plus!», a-t-il dit. «Il serait mieux
qu'ils le prennent comme un avertisse-
ment».  Le secrétaire d'Etat s'est ensuite
exclamé : «Quelle opération ciblée, en
effet, quelle opération ciblée!», visible-
ment irrité par le bilan des morts civils dans
l'opération israélienne.
«C'est de la folie de rester ici à ne rien
faire. Allons-y !» Plus de 500 Palestiniens,
en majorité des civils, ont été tués, depuis
le début de l'offensive israélienne le 8 juil-
let, dans la Bande de Gaza.
«Il faut qu'on y aille», entend-t-on dire

Kerry sur l'enregistrement de dimanche.
«Je crois, Jon, que nous devrions y aller ce
soir. C'est de la folie de rester ici à ne rien
faire. Allons-y.»

S. H./APS
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509 PALESTINIENS TUÉS DEPUIS LE DÉBUT DE L'AGRESSION ISRAÉLIENNE

Gaza, pleure ses morts
Au moins 509 Palestiniens ont
été tués depuis le  début de

l'agression israélienne contre
Ghaza, dont plus de 130

dimanche, 
la journée la plus sanglante

depuis le début, le 8 juillet, des
attaques israéliennes  contre

l'enclave palestinienne. 
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M idi Libre : Quel est le pro-
gramme tracé cette année
pour l’entreprise de travaux

publics ?
Mohamed Khodja : Le programme
concernant les entreprises spécial-
isées dans le secteur des travaux
publics, notamment l’entreprise de
gestion de participation de l’Etat
SGT découle du plan élaboré par le
conseil du ministère des Travaux
publics, mais également du conseil
de participation de l’Etat en date du 2
novembre 2010 qui est en réalité,
vise à consacrer 129 milliards DA
pour l’épuration financière et la
rentabilisation des moyen de produc-
tion nationale.
Lorsqu’on parle de moyens de pro-
duction nationale, on pense à l’acqui-
sition de ressources nouvelles et de
la consolidation de l’opération for-
mation et le perfectionnement de la
gestion.

Quel est votre mission dans
l’intégration des sociétés
privées avec les sociétés
étrangères et les entreprises
publiques ?

Nous sommes à la page au sujet de ce
projet d’autant plus que les
ressources nationales sont mobilisées
dans ce sens pour le compte des
secteurs public et privé, et notam-
ment après l’accord conclu lors de la
dernière rencontre relative à la
Tripartite, d’où aujourd’hui, nous
prônons la protection de la produc-
tion nationale et la dynamisation des
moyens de production nationale.
Il n’y a pas de différence entre le
secteur public et le secteur privé, car
nous visons tous à l’édification
nationale et au développement
économique.

Estimez-vous qu’il existe
une baisse de production et
une incurie dans la gestion
dans le secteur privé ?

Naturellement, on ne peut pas dire
que le secteur privé dans le domaine
des travaux publics a atteint un
niveau très élevé. Par contre, il y a de
nombreuses entreprises, environ
1000 entreprises, qui travaillent et
qui peuvent exécuter et mener à bien
des projets nécessaires sur le plan
qualitatif et dans de bonnes condi-
tions.
Cependant, on ne peut pas les com-
parer avec les entreprises du secteur
public qui de nombreuses années
d’existence et dotées d’une expéri-
ence, de certification, de capacités et
de moyens de production et de fabri-

cation qui sont plus importantes.

A propos du recrutement
des travailleurs durant l’an-
née 2014, sur quelles bases
sont-ils en mesure d’être
embauchés ?

Pour nous, il n’existe pas de diffi-
cultés concernant le recrutement car
il découle des postes à pourvoir
sachant qu’il y a des postes relatifs
aux cadres et autres spécialités. Il y a
des contacts avec des agences
nationales de l’emploi. Bien
naturellement, en fonction des
besoins et des spécialités, et nous
avons une vision dans le secteur des
travaux publics, en ce sens que, nous
appuyons la notion de qualité, parce
que nous employons particulièrement
des étudiants qui viennent des écoles
d’ingénieurs et qui sont appelés à
soutenir nos entreprises, notamment
sur le plan de la production ;
Car, ces ingénieurs et ces experts qui
sont diplômés des universités sont
des jeunes, et au bout d’une seule
année, ils sont capables de devenir
performants et diriger des projets.

En 2013, il y a eu le recrute-
ment de 3 000 jeunes ingé-
nieurs, n’est-ce pas ?

Oui, en ce qui concerne le nombre de
travailleurs, en réalité, durant l’année
2013, nous avons pu employer 3 000
nouveaux travailleurs. C’est un grand
projet. Il s’agit de plus de 1500 per-
sonnes et également 800 agents de
contrôle.
A propos des autres postes de travail,
on dénombre environ 1400 postes
nouveaux.
Au total, nous avons créé 3000 nou-
veaux postes de travail, et par con-
séquent, ce sont des employés perma-
nents que nous allons garder. Aussi,
nous envisageons de créer environ
3000 nouveaux emplois au cours de
l’année 2014.

Le ministre des Travaux

publics, Farouk Chiali a
dévoilé un gigantesque pro-
jet pour l’horizon 2018.
Quels sont les objectifs
autour desquels s’articule ce
méga projet ?

Oui, effectivement, le ministre des
Travaux publics, Farouk Chiali a
abordé ce grand projet qui est, en
réalité, va en conformité avec le con-
seil supérieur des travaux publics et
le programme du gouvernement et de
l’Etat algérien. Il englobe un
investissement dont l’enveloppe
financière est de l’ordre de 4200 mil-
liards DA. Ce qui est l’équivalent de
60 milliards dollars américains.
Il se traduit par des opérations ayant
trait à la création et la réalisation de
plus de 10 000 km sur les routes, y
compris l’autoroute des Hauts-
Plateaux.

Il y a aussi la route reliant le Sahara. 

Le projet de la route transsaharienne
a été initié vers les années précédant
l’indépendance du pays. En ce qui
nous concerne, nous avons la route
nationale numéro 1. Nous avons cette
route à adjoindre à la route en projet
de construction et qui sera, donc, une
autoroute. En Algérie, nous consid-
érons que cette route est stratégique
pour ce qui est de la coopération et
des échanges avec les pays africains
et les pays voisins, naturellement.
Il a une autre portée basée sur la
volonté de mettre fin définitivement
à l’isolement sur le grand sud
algérien et les Hauts-Plateaux. Cela
va permettre à l’Algérie de se
développer par le biais de son réseau
routier.

Comment appréciez-vous
une certaine inertie de plu-
sieurs entreprises relevant
de la SGP Sintra ? 

Pour ce qui est des entreprises affil-
iées à Sintra, nous pouvons dire que
95 % d’entre elles ont bénéficié d’u

appui et d’un soutien en vertu des
nouveaux moyens. A titre d’exemple,
nous avons pu investir dans le secteur
de la production sous toutes ses
formes, un montant évalué à 62 mil-
liards DA. Par rapport au programme
tracé par le gouvernement, avec l’en-
veloppe financière de 122 milliards
DA, nous sommes à 60 % de sa réal-
isation.
Aussi, il existe trois entreprises,
actuellement, qui sont dans une posi-
tion difficile, mais nous envisageons
de les soutenir et les assister afin
qu’elles soient au niveau requis.
Par exemple, les sociétés de partici-
pation de l’Etat sont réparties suivant
plusieurs types, tels que les sociétés
chargées de la réalisation des routes
et les entreprises spécialisées dans les
travaux maritimes. Aussi, nous avons
quatre bureaux d’études se trouvant à
Sétif, Alger, Annaba et Oran. Nous
avons également environ 800
ingénieurs algériens qui travaillent
dans ces bureaux d’études. Nous pos-
sédons aussi des laboratoires
nationaux et cinq entreprises qui lui
sont affiliées et l’ECTP qui est basée
à Hussein Dey et nous avons des
entreprises à Constantine, Ghardaïa
et Oran et une autre dans le sud. Nos
entreprises sont implantées à travers
tout le territoire national.
Par ailleurs, on peut également citer
les entreprises de réalisation des
grands ouvrages d’art, tels que
l’ENGEO et qui ont un niveau égal à
celui des entreprises étrangères du
point de vue qualité et des ressources.
Actuellement, et d’ores et déjà, après
l’achèvement de nos projets internes,
nous projetons de concrétiser des
projets en dehors du territoire nation-
al.

Est- ce que l’adhésion de
l’Algérie à l’Organisation
mondiale du commerce va
faciliter le saut vers la qualité
pour nos entreprises ?

En vérité, l’intégration de l’Algérie à
l’OMC est une mission très impor-
tante pour le pays, car nous ne devons
pas rester en retard concernant l’adhé-
sion. Néanmoins, nous ne devons pas
entrer dans l’OMC si nous perdons
notre souveraineté et nos acquis.
Nous sommes dans un monde
développé et en crise sur le plan
économique et financier. Par con-
séquent, nous sommes prêts à
défendre nos chances et notre
économie et notre pays. Toutefois,
nous voulons coopérer avec nos parte-
naires et tous les Etats du monde
œuvrant dans le développement
économique et le commerce interna-
tional.

A. A.

MOHAMED KHODJA, PRÉSIDENT DE LA SGP-TP-SINTRA AU MIDI LIBRE ET BEUR TV

« Nos entreprises sont aux normes internationales »
Invité de la rédaction de Beur TV, Mohamed Khodja, Président de la SGP-TP-SINTRA, explique la portée essentielle des grands projets routiers et

autoroutiers et leur impact sur le développement économique du pays et ses répercussions sur le rapprochement avec les pays voisins de l’Algérie,
notamment sur le plan des échanges commerciaux et de la fin de l’isolement géographique…

Il préconise également les bienfaits de l’adhésion de l’Algérie à l’OMC, mais avec la sauvegarde de la souveraineté nationale t la protection de la
production nationale.



Le site économique du
ministère français du
Commerce extérieur fait état
des archives de Nicole Bricq,
responsable de ce secteur du
21 juin 2012 au 31 mars 2014
dans le gouvernement de
Jean-Marc Ayrault en
fonction du 16 mai 2012 au 31
mars 2014

PAR AMAR AOUIMER

A insi, la ministre a salué les résul-
tats 2012 qui ont permis de
"dépasser un nouveau record de

10,3 milliards d’euros au niveau de nos
échanges commerciaux. La France a con-
firmé sa place de premier partenaire com-
mercial, avec 6,4 milliards d’euros d’ex-

portations vers l’Algérie en 2012, soit la
3e principale destination mondiale hors
OCDE ».

Il s’agit pour les autorités françaises de
"conforter la place de la France comme
premier partenaire économique et com-
mercial de l’Algérie".

Pour Nicole Bricq, précise cette
source, "ces bons chiffres ne doivent pas
nous faire oublier que nous avons assisté
entre 2005 et 2011 à une baisse de 40% du
nombre de PME françaises travaillant en
Algérie. Il faut, donc, renforcer notre
présence et ne pas rester sur nos acquis,
car la concurrence est de plus en plus
rude". Les 28 et 29 mai, en marge du pre-
mier Comité mixte franco-algérien, en
collaboration avec UBIFRANCE, "une
centaine de PME françaises et algéri-
ennes ont été réunies afin que nos commu-
nautés d’affaires apprennent à mieux se
connaître, échangent entre elles...Il s’agit
là d’un engagement de la déclaration
d’Alger signée par les deux chefs d’Etat

en décembre dernier. L’objectif est clair :
la France doit rester le premier parte-
naire commercial de l’Algérie", ajoute-t-
elle.

Les projets d’investissements en cours
ont été abordées par des entreprises
françaises en Algérie (la France est le pre-
mier investisseur, hors hydrocarbures, sur
place). Ils se sont également engagés à ce
que les premiers exemples concrets de
"co-localisation" d’activités industrielles
entre les deux rives de la Méditerranée se
développent, à l’image de ce qui se passe
dans le secteur automobile, autour de
l’implantation de l’usine Renault à Oran.
D’autres projets, dans les domaines de la
santé, de l’agro-alimentaire et de l’aéro-
nautique sont en cours, ajoute cette
source.

"La méditerranée de projets que F.
Hollande appelle de ses vœux est en
marche. Il s’agit pour la France de par-
ticiper à l’effort de reconstitution de fil-
ières industrielles en Algérie, dans un
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“Renforcer les partenariats industriels 
porteurs d'emploi entre la France et l'Algérie”

EXPLOITATION DU GAZ DE SCHISTE
De nouvelles technologies moins polluantes

L ’ exploitation du gaz de schiste en
Algérie, prévue dans quelques
années, utilisera un procédé basé

sur de nouvelles technologies moins pol-
luantes, a rassuré dimanche à Tizi-Ouzou
la ministre de l’Aménagement du terri-
toire et de l’environnement, Dalila
Boudjemaa. Mme Boudjemaa, qui a
animé un point de presse au niveau de l’u-
nité de tri des déchets ménagers du Centre
d’enfouissement technique (CET) de
Oued Fali, a rappelé la position de son
ministère pour "un développement qui
respecte l’environnement". S’agissant du
problème de contamination de l’eau injec-
tée dans le sol pour extraire le gaz, et qui
est mélangé à du sable et à des produits
chimiques, elle a déclaré que son départe-
ment a "exigé et obtenu des différentes
parties concernées, que cette eau qui
remonte à la surface soit traitée et réin-
jectée dans le sol pour l’exploitation de
nouveaux forages". Quant aux produits

chimiques utilisés dans la fracturation
hydraulique, le procédé qui sera employé
par l’Algérie pour l’exploitation du gaz de
schiste permettra de réduire leur nombre à
13 ou 14 éléments au lieu des 400 à 500,
utilisés par les anciennes méthodes.

"L’utilisation de tube en acier cimenté
à travers lesquels le mélange d’eau, de
sable et des produits chimiques sera injec-
té dans la poche de gaz, évitera la con-
tamination du site", a ajouté Mme
Boudjemaa, soulignant que "l’Algérie dis-
pose des moyens nécessaires à mettre en
place pour se prémunir contre toutes ces
formes de pollution".

Sur un autre volet, la ministre a annon-
cé la dotation, durant le premier semestre
2015, de l’ensemble des CET opéra-
tionnels au niveau national d’unités de
traitement des lixiviats (liquide résiduel
qui provient de la percolation de l'eau à
travers un matériau).

La wilaya de Tizi-Ouzou, qui a bénéfi-

cié durant la période 1999/2014 d’une
enveloppe de 3,8 milliards de dinars pour
la réalisation de 24 projets destinés à la
protection de l’environnement, sera dotée
en 2015 d’un dispositif de traitement ther-
mique des déchets.

Au niveau de l’Entreprise nationale des
industries de l’électroménager (Eniem),
Mme Boudjemaa a visité la nouvelle
installation acquise par cette entreprise
pour 110 millions de dinars, destinée au
remplacement de la peinture liquide par
une autre en poudre, ce qui permet d’élim-
iner les rejets liquides et d’économiser 33
millions de dinars par an.

Concernant les déchets toxiques stock-
és au niveau du complexe d’Oued Aïssi, la
ministre a demandé au P-DG de se rap-
procher de la direction locale de l’envi-
ronnement pour la procédure de transfert
de ces déchets vers un site national, réal-
isé à cet effet.

R. E.

PROJET DE LOI RELATIF 
À L’APPRENTISSAGE

Des amendement
pour répondre aux
besoins du marché

du travail
Le ministre de la Formation et de l'en-
seignement professionnels,
Nouredine Bedoui, a affirmé que les
amendements du projet de loi relatif
à l'apprentissage visaient à "répondre
aux besoins du marché du travail en
matière de compétences profession-
nelles".
Présentant le projet de loi amendant
et complétant la loi no 81-07 relative à
l'apprentissage du 27 juin 1981, lors
d'une séance plénière devant les
membres du Conseil de la nation, le
ministre a précisé que les amende-
ments du projet de loi relatif à l'ap-
prentissage tendaient à "répondre au
mieux aux besoins du marché du tra-
vail en matière de compétences pro-
fessionnelles". Les amendements
portent sur trois axes fondamentaux
ayant trait notamment l'extension de
l'âge maximal des apprenants des
deux sexes à 35 ans. Il s'agit égale-
ment de la valorisation de la fonction
du maître artisan chargé de l'appren-
tissage et de soumettre l'apprentis-
sage à l'évaluation et au contrôle
technique et pédagogique par l'in-
spection pédagogique relevant de
l'administration chargée de la forma-
tion professionnelle.
Concernant le premier amendement
relatif à l'extension de l'âge maximal
à 35 ans pour les deux sexes, le min-
istre a affirmé qu'il visait la consécra-
tion de l'égalité des chances aux
jeunes des deux sexes pour accéder à
la formation par apprentissage. Le
ministre a indiqué que cet amende-
ment "renforce également la mesure
en vigueur depuis la promulgation de
la loi en 1990 au profit des personnes
handicapées exemptes de la mesure
de limitation d'âge pour accéder à la
formation par apprentissage.
Quant au deuxième amendement
relatif à la valorisation de la fonction
du maître artisan chargé de l'appren-
tissage, Bedoui a souligné qu'il avait
pour objectif "la consécration de l'as-
sise juridique de la valorisation de la
fonction" à travers la promotion de la
formation par apprentissage et le
choix des formateurs parmi les pro-
fessionnels les plus qualifiés pour
assurer cette mission.
Le troisième amendement relatif au
cadre de contrôle permanent de l'ap-
prentissage aux niveaux national et
local attribué à l'inspection relevant
de l'administration chargée de la for-
mation professionnelle, vise, selon
Bedoui, à soumettre l'apprentissage à
l'évaluation et au contrôle technique
et pédagogique.
Abordant les avantages de la forma-
tion par apprentissage, le ministre a
indiqué que ce mode de formation
était moins coûteux pour l'Etat et plus
adapté aux besoins des entreprises
économiques. La commission de
l'Education, de la formation, de la
recherche scientifique et des Affaires
religieuses a affirmé dans son rapport
préliminaire que le texte de loi qui
comporte 5 articles visait à "adapter
le système de la formation profes-
sionnelle aux besoins du marché du
travail".
Le projet de loi tend à développer le
mode de formation par apprentissage
et répondre au mieux aux besoins
des entreprises en matière de
ressources humaines et à assurer une
meilleure insertion des diplômés
dans le monde du travail.

R. E.
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BEJAIA, DIRECTION DES SERVICES AGRICOLES

83.000 quintaux de céréales
récoltés à mi-campagne

Quelque 83.000 quintaux de
céréales ont été récoltés
depuis le début de la
campagne moissons- battage,
entamée à la mi-juin dernier,
dans la wilaya de Béjaïa,
augurant, en fin de parcours,
prévu en août prochain, d'une
production proche ou
identique à celle réalisée en
2013, de l'ordre de 111.000
quintaux, selon la Direction
des services agricoles. 

PAR BOUZIANE MEHDI

" L e résultat est positif compte tenu
de la sècheresse qui a accablé le
cycle de production, infligeant,

en octobre, un retard à la période des
semis, puis se rééditant en avril-mai, avec
un effet pervers sur la formation des épis,
qui en cette période exige un apport
important en eau", a expliqué la même
direction à l'APS, soulignant qu'en raison
de ce facteur limitatif, les prévisions
avaient été réduites à un niveau n'allant
pas au-delà de 100.000 quintaux. Quant à

l'amortissement de l'impact de la sécher-
esse sur les niveaux de production, il a été
essentiellement, induit par le savoir faire
acquis par les agriculteurs, ainsi que par
les aides mises à leur disposition, a fait
observé la Direction des services agri-
coles à l'APS, rappelant que 68 céréalicul-
teurs ont bénéficié, à ce titre, d'un crédit
bonifié Rfig d'un montant estimé à plus de
38 millions de dinars. Il a été, pour cette
année, emblavé une superficie de 6.400
hectares de céréales (blé dur, blé tendre,
orge et avoine), consacrée dans sa
majeure partie (4.500 hectares) au blé dur
qui a donné des rendements appréciables,
estimé à 23/24 quintaux à l'hectare contre
18/19 antérieurement. N'étant pas une
région à vocation céréalière, la wilaya de

Béjaïa s'est engagée, toutefois, depuis
plusieurs saisons dans un processus
d'amélioration soutenu dont l'objectif
avoué n'est rien d'autre que d'atteindre son
autosuffisance. 
Trois régions, dont Draâ el-Gaïd, Tazmalt
et El-kseur, en sont les bassins et les loco-
motives, produisant l'essentiel des
céréales, mais aussi générant des expéri-
ences très prometteuses. 
Pour l'année 2013, trois de leur céréaliers
ont fait partie du club 50, regroupant les
producteurs ayant réalisé plus de 50 quin-
taux à l'hectare. Et pour rééditer cette
année la performance, autant de candidats
sont déjà en lice. 

B. M.

BOUMERDES, POMME DE TERRE SAISONNIÈRE 

Récolte prévisionnelle de plus de 50.000 tonnes

L a voie d'évitement de la ville de
Cherchell (Tipasa) ouvrira, à sa con-
crétisation, de "larges perspectives"

pour le développement du littoral ouest du
pays, avait affirmé le ministre des Travaux
publics, Abdelkader Kadi, qui avait donné
le coup d'envoi de la réalisation de ce pro-
jet. "Ce projet de contournement de la ville
de Cherchell impulsera grandement, à sa
réalisation, le développement socio-
économique des villes implantées le long du
littoral ouest du pays", a déclaré le ministre
à l'issue de sa visite de travail dans la
wilaya. M. Kadi a qualifié ce projet de
"vital", relevant qu'il fait partie des projets
du secteur revêtant un caractère d'"urgence"
pour le Gouvernement, car "il conditionne
le lancement de la réalisation d'autres pro-
jets, notamment au niveau des axes

autoroutiers longeant le littoral ouest", a-t-
il dit. Ces projets, a-t-il expliqué, sont pré-
figurés par le Plan directeur du secteur des
travaux publics, qui s'étalera  jusqu'à 2025,
sachant que les wilayas d'Alger et de Tipasa
"ont enregistré un taux considérable des
travaux en la matière". "Les opérations
programmées seront concrétisées au fur et
à mesure, selon la priorité dévolue, par le
gouvernement, pour les zones relevant des
wilayas de Tipasa, Chlef et Mostaganem",
a-t-il ajouté. 
Les voies d'évitement des villes de
Cherchell, Sidi Ghiles et Hadjrat Enous
sont considérées parmi les projets struc-
turants inscrits à l'indicatif du secteur des
Travaux publics au niveau national. La
rocade d'évitement de Cherchell est d'une
longueur de 17 km, traversant un relief

accidenté, représenté par des falaises
plongeant dans la mer. 
Ce projet contient 21 ouvrages d'art d'une
longueur totale de 5 km, dont un double
tunnel, six viaducs d'une longueur variant
entre 275 et 1.550 mètres linéaires. 
Sa réalisation a été confiée à un consortium
de trois entreprises, deux nationales et une
chinoise. M. Kadi leur a recommandé de
respecter le délai contractuel de réalisation
fixé à 24 mois, tout en envisageant la possi-
bilité de réduire ce délai.  
Par ailleurs, le ministre a assuré que son
département "n'abandonnera pas le projet
de la pénétrante devant relier la wilaya de
Tipasa à l'autoroute Est-Ouest, mais nous
procédons actuellement par ordre de prior-
ités, telles qu'émises par les citoyens", a-t-
il souligné.

U ne récolte de plus de 50.000 tonnes
de pomme de terre saisonnière est
attendue cette année dans la wilaya

de Boumerdes, selon les prévisions de la
Direction des services agricoles (DSA). 
Cette production est quasiment la même
que celle de la saison écoulée, avec une
moyenne de rendement "demeurée stable"
de près de 300 qx/ha, a estimé la même
source. A ce jour, la wilaya a engrangé
près de 40.000 tonnes de pommes de terre
récoltée sur une surface de plus de 1.800
ha, soit près de 90% de la superficie glob-
ale ensemencée, estimée à plus de 2.000
ha, est-il signalé. Cette stabilité (de pro-

duction de la pomme de terre) peut s'ex-
pliquer par une réduction de la plu-
viométrie, conjuguée à certaines maladies
apparues à cause des intempéries persis-
tantes et de la forte humidité caractérisant
la région, a-t-on indiqué de même source.
Il est fait état, en outre, d'un volume de
près de 40.000 tonnes de pomme de terre
saisonnière devant être stockées, au titre
du Système de régulation des produits
agricoles à large consommation
(Syrpalac). Cette quantité, dont le dés-
tockage interviendra "selon le besoin et de
façon progressive", dans trois mois, per-
mettra de "garantir une disponibilité per-

manente de ce produit sur le marché, avec
une préservation du pouvoir d'achat du
citoyen par la régularisation et la stabili-
sation de son prix", a-t-on souligné. La
coïncidence du recours au stockage de la
pomme de terre avec le Ramadhan, s'ex-
plique par "la faiblesse de la demande
dont elle fait l'objet durant ce mois", a
ajouté la même source. La pomme de terre
est actuellement proposée dans une
fourchette située entre 40 et 45 DA le kilo,
au niveau des marchés de détail de
Boumerdès, soit presque les même prix
affichés que ceux d'avant le mois sacré.

APS

TIPASA, VOIE D'ÉVITEMENT DE LA VILLE DE CHERCHELL

Lancement des travaux de réalisation  

M'SILA
Ouverture de 
35 chantiers 

de ramassage
de scorpions

Trente-cinq chantier de ramassage de
scorpions, afin d'en extraire le venin
servant à la fabrication de sérum anti-
scorpionnique, seront ouverts ''en
août prochain'', ont indiqué, lundi, les
services de la wilaya. Placés sous la
tutelle de la Direction de l'action
sociale (DAS), ces chantiers con-
tribueront à la lutte contre les enveni-
mations scorpionniques qui con-
stituent un ''problème majeur'' dans
cette wilaya située aux portes du
Grand Sud, et à la réduction de la
propagation de cette espèce d'arthro-
podes qui se reproduit d'une manière
rapide, a-t-on ajouté. 
La tâche de ramassage qui sera con-
fiée à des jeunes gens résidant dans
des régions rurales est également
''l'occasion de créer des emplois pour
des centaines de jeunes et de leurs
inculquer une culture entrepreneuri-
ale dans ce domaine précis'', selon les
services de la wilaya. Des ''centaines
de milliers'' de scorpions avaient été
ramassés durant la même période de
l'année dernière à la faveur de l'ou-
verture de chantiers analogues. 

BOUIRA
Programme 
d'animation 

culturelle et de
divertissement 

Un riche programme d'animation cul-
turelle et de divertissement  et varié
dont les galas artistiques se taillent la
part du lion a été concocté depuis le
début du Ramadhan par la direction
de la culture de Bouira, pour animer
les soirées de ce mois sacré, notam-
ment au niveau du chef- lieu de
wilaya, a indiqué le directeur par
intérim de la culture, El-Hachemi
Bouhired. Outre les galas artistiques,
le programme élaboré comporte aussi
l'organisation des récitals de poésie
arabe et amazighe à l'occasion de la
célébration du 52ème anniversaire de
la fête de l'indépendance et de la
jeunesse. Et pour cette même occa-
sion, la direction de la culture de
Bouira prévoit de projeter, dans les
prochains jours, un film historique
intitulé "Le Prix de la Liberté" du réal-
isateur Youcef Bouchouchi. Une table
ronde avec les moudjahidine de la
wilaya est prévue à cette occasion
avant que le programme ne se clôture
par une soirée dédiée au madih pour
célébrer la nuit du Destin (Leilat Al
Qadr). 

AIN-DEFLA
Un iftar collectif

organisé par 
les services 
de sécurité

Un iftar collectif a été organisé jeudi
dernier par les services de sécurité de
Aïn-Defla au profit des usagers de la
route au niveau du barrage de police
de la commune de Rouina, a indiqué
la Sûreté de wilaya. Cette opération,
dont l'objectif est de perpétuer les tra-
ditions de solidarité et d'entraide, est
mise à profit pour sensibiliser les
automobilistes sur la nécessité d'ap-
pliquer les consignes de sécurité sur
les routes afin de diminuer le nombre
d'accidents, a indiqué la même
source. Des conseils sur la manière de
conduire, notamment durant le mois
de ramadhan, sont indiqués aux auto-
mobilistes au niveau du lieu de la rup-
ture du jeûne, a précisé la même
source. 

APS
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TLEMCEN, PLAGE MARSAT BEN M'HIDI 

Amélioration des services
touristiques

Située à 125 km du chef-lieu
de la wilaya de Tlemcen, dans
la zone frontalière algéro-
marocaine, la plage Marsat
Ben M'hidi se transforme à
chaque saison estivale, en
une destination touristique
drainant des millions
d'estivants. 

PAR BOUZIANE MEHDI

D es familles algériennes venant de
différentes wilayas et de l'é-
tranger affluent, dès le début de

juillet, à Marsat Ben M'hidi pour prof-
iter de ses plages au sable d'or, notam-
ment Moscarda 1 et Moscarda 2, a
indiqué l'APS.
Sans une réservation préalable de
plusieurs mois, dénicher une chambre
d'hôtel ou une maison à louer, une tente
aux centres de camping  relève de l'im-
possible, estiment des estivants. Selon
l'APS, les statistiques de la Protection
civile qui veille sur la sécurité et la sur-
veillance des plages, indiquent que la
moyenne d'affluence des estivants sur
les plages de Marsat Ben M'hdi varie
entre 5 et 6 millions par an, et cette ruée
a des répercussions sur la disponibilité
des sites d'hébergement, entraînant une
flambée des prix de location Ainsi,
l'habitant saisit cette aubaine pour louer
sa maison ou son logement à des prix
astronomiques, donnant le tournis. Afin
d'améliorer l'hébergement des estivants
et veiller à leur bien-être, la commune
de Marsat Ben M'hidi a déployé des
efforts notamment  pour renforcer le
réseau d'AEP avec la réalisation d'un
forage à Boukanoune et raccorder la
ville au réseau du gaz naturel épargnant
aux estivants et habitants les peines des
bonbonnes de gaz butane. Durant la sai-
son estivale, une foire économique et
commerciale est organisée pour mettre à
la disposition des estivants toutes les
denrées alimentaires et autres produits
nécessaires à leur séjour. Des espaces de

vente de produits d'artisanat, notam-
ment des poteries de la région de Bider,
accueillent des touristes désirant garder
un souvenir de leur passage dans cette
région d'une beauté incomparable. La
plage de Marsat Ben M'hidi a été, par
ailleurs, retenue, en 2008, comme
plage-pilote parmi 14 autres sites du lit-
toral national dans le cadre de la con-
crétisation du schéma d'orientation de
développement touristique de l'horizon
2025. Plusieurs projets sont program-
més par la Direction du tourisme pour
renforcer les capacités du parc hôtelier
dont un village d'excellence touristique
à Moscarda d'une capacité de 800 lits, a
affirmé l'APS, précisant que ce parc
comprend un hôtel haut standing cinq
étoiles, des bungalows de haute gamme,
des villas, en plus des sites récréatifs,
des espaces de repos, des restaurants en
plus de la mise en valeur des sites
naturels pittoresques de la région. 
La plage de Port Say a, par ailleurs,
bénéficié d'un nouvel abri de pêche
d'une capacité d'accueil de 194 bateaux
dont 65 petits métiers, deux sardiniers et
3 palangriers et 124 plaisanciers a
indiqué l'APS, ajoutant que cette struc-

ture, qui est réalisée dans une région
disposant d'un patrimoine halieutique
important, permettra de booster l'activ-
ité économique  locale. Afin d'améliorer
le trafic surtout en été où la densité de la
fluidité est en hausse engendrant des
accidents, de nouveaux projets routiers
sont en cours de réalisation dans cette
zone frontalière et ce, en plus de ces
programmes touristiques prometteurs.
Entre autres projets, figure la voie
côtière reliant dans son premier tronçon
les villes de Marsat Ben M'hdi, à
Ghazaouet, sur une distance de 58 km
selon le responsable de la Direction des
travaux publics. Lancé en février 2013,
le projet a été subdivisé en quatre
tranches afin d'accélérer la durée de
réalisation fixée à 24 mois. 
Sur une distance de 60 km et d'un coût
de 10 milliards de dinars, le deuxième
projet concerne le dédoublement de la
RN 7 entre Maghnia et Marsat Ben
M'hidi et devra contribuer à une
meilleure fluidité de la circulation et de
lutter contre des points noirs et réaliser
une pénétrante à l'autoroute Est-Ouest.

B. M.

U ne équipe médicale cubaine, spé-
cialisée dans la santé maternelle
et infantile, renforcera à partir du

mois d'août prochain le staff de l'étab-
lissement public hospitalier Mohamed-
Boudiaf", à El-Bayadh, a indiqué le
directeur de la santé et de la population
(DSP) de la wilaya. 
L'opération, qui entre dans le cadre de la
convention cadre de partenariat entre le
ministère de la Santé et la représentation
diplomatique de la république cubaine
en Algérie, consiste à dépêcher 26
médecins cubains à l'établissement
Mohamed Boudiaf  à El-Bayadh, a
révélé Smaïn Benbrahim. La mission
médicale cubaine a effectué, durant ce
mois de juillet, une visite des différentes

structures de l'hôpital d'El-Bayadh pour
s'enquérir des conditions de travail, et a
exprimé sa satisfaction sur le cadre qui
est offert, selon la même source.
L'équipe médicale cubaine compte
plusieurs spécialistes dans les maladies
liées à la santé de la mère et de l'enfant,
à l'instar de la génécologie, la pédiatrie,
l'obstétrique moderne la radiologie, les
analyses et l'anesthésie-réanimation, a
souligné le directeur de la santé de la
wilaya. Les autorités locales ont pris
toutes les mesures afin de mettre la
délégation cubaine dans les meilleures
conditions, en mettant à leur disposition
des logements de fonction équipés et
des véhicules de service, a affirmé M.
Benbrahim. La venue de cette équipe

médicale va mettre fin au manque
enregistré en spécialistes de la santé
maternelle et infantile au niveau de
l'hôpital d'El-Bayadh, où l'on a eu
recours, durant plusieurs années, aux
conventions temporaires avec des spé-
cialistes privés dans le domaine. Le
secteur de la santé dans la wilaya d'El-
Bayadh a bénéficié, cette année, de l'af-
fectation de 45 médecins spécialistes
par le ministère de tutelle pour exercer
dans différents établissements hospital-
iers de la wilaya, dont huit ont déjà
rejoint leur lieu de travail, en attendant
l'arrivée des autres, a ajouté le directeur
du secteur. 

APS

ANNABA, SOIRÉES 
RAMADHANESQUES
Promenades 

nocturnes à pied
particulièrement

prisées
Les promenades nocturnes à pied sont
de plus en plus prisées par les habitants
de la ville d'Annaba qui n'étaient pour-
tant pas si noctambules. Contrairement
aux premiers jours du mois sacré, mar-
qués par une affluence modeste des
citoyens, en ville, après la rupture du
jeûne f'tour, un rush impressionnant de
promeneurs est enregistré dans la
Coquette, ces derniers temps.  La ville
des jujubes qui s'illumine généreuse-
ment dès la tombée de la nuit, est livrée
dès la fin de la prière des Taraouih au
va-et-vient bruyant et incessant de
groupes de jeûneurs, qui sortent sou-
vent en famille, en quête de quelques
moments de détente après de longues
heures d'abstinence. Si les places et les
placettes de l'antique Hippone, ainsi que
le fameux Cours de la Révolution, sont
noirs de monde dès la fin du f'tour, les
magnifiques plages longeant la superbe
corniche ne sont pas en reste
puisqu'elles attirent des dizaines de
promeneurs qui y affluent de différents
coins de la cité pour goûter à la fraîcheur
des embruns marins. Lynda, une jeune
mère de famille, affirme s'adonner à ce
sport (la marche) avec infiniment de
plaisir, chaque soir après le f'tour, après
(s)'être adaptée au jeûne. Toute sa
famille résidant au centre-ville se retrou-
ve invariablement en début de soirée
sur l'esplanade longeant la plage Rizi-
Amor (ex-Chapuis), qui pour siroter une
tasse de thé accompagnée de cac-
ahuètes, qui pour savourer une glace,
qui encore pour tailler une bavette tout
en marchant à petit pas ou, tout simple-
ment, s'asseoir sur le sable pour profiter
de l'air marin vivifiant. 
Certaines familles n'hésitent pas à trans-
porter carrément leur ''s'hour'', afin de
prolonger au maximum leur soirée en
dehors de leurs domiciles, histoire d'ou-
blier la longue journée de jeûne et per-
mettre aux enfants de jouer librement
tout en humant un bon bol d'air frais.  
En fait, les plages de Saint Cloud, Rizi-
Amor, Bel Azur, La Caroube, le
Belvédère, ou Ras El-Hamra aux pieds
du mont de l'Edough. Des lieux où l'on
peut trouver toute une série de mau-
solées, de sources d'eau et de grottes,
offrant l'embarras du choix aux nom-
breux promeneurs. De leur côté, les
pêcheurs à la ligne ne se privent pas du
plaisir que procure cette activité pra-
tiquée un peu partout sur la côte anna-
bie, que ce soit en solo ou en groupe.
Un ''vrai régal que je ne changerais pour
rien au monde'', confie Brahim, un pas-
sionné de pêche après la rupture du
jeûne. Certaines familles optent pour le
majestueux Cours de la Révolution pour
passer d'agréables moments, soit pour
s'attabler et déguster une glace, soit
pour faire le tour des magasins en prévi-
sion de l'Aïd El-Fitr.  
Depuis l'entame de la deuxième décade
du mois de Ramadhan, Annaba ne cesse
d'exhiber toute sa splendeur pour l'offrir
à ses promeneurs, dont le nombre ira
crescendo à mesure que le mois sacré
tire à sa fin. Bientôt, ce sera les préparat-
ifs de l'Aïd, puis le retour des baigneurs
et de l'autre animation, bien plus
débridée celle-là, de l'été et des plaisirs
de la Grande Bleue. En attendant,
Annaba, qui vit au rythme des soirées
''ramadhanesques'' en plein air, ouvre
ses bras, chaque soir, chaleureusement,
pour accueillir comme il se doit une
foule joyeuse, comblée par le charme de
la Coquette et heureuse d'y vivre. 

APS

EL-BAYADH, HÔPITAL MOHAMED-BOUDIAF

Renforcement du staff médical



TUNISIE, MONTÉE DE L’ISLAMISME RADICAL

Fermeture des mosquées et divers médias 

FEUX DE FORÊT DANS L'ETAT DE WASHINGTON 

100 maisons détruites

Les affrontements se
poursuivaient, dimanche,
entre milices armées rivales
pour le contrôle de l'aéroport
international de la capitale
libyenne Tripoli, ravivant les
craintes de voir le conflit
s'élargir dans un pays miné
par des luttes intestines et qui
peine à se stabiliser. 

T ôt le matin, le bruit des combats
continuait de résonner autour de
l'aéroport, où les belligérants

ont fait usage d'armes lourdes pour
tenter d'opérer une percée afin de con-
trôler le site. 
"L'aéroport a été attaqué ce matin aux
obus de mortier, aux roquettes et aux
canons de char. C'est l'attaque la plus
violente" depuis le début de l'offen-
sive, dimanche, a affirmé Al-Jilani Al-
Dahech, un responsable de la sécurité
de l'aéroport. Selon ce responsable,
les brigades de la ville de Zenten (170
km au sud-ouest de Tripoli)
ripostaient à l'attaque menée par des
milices de la ville rivale de Misrata
(200 km à l'est de Tripoli) et d'autres
groupes armés de l'ouest de Tripoli.
Des habitants de Qasr Ben Ghechir, à
proximité de l'aéroport, cités par l'a-
gence AFP, ont évoqué des combats
"très violents", affirmant avoir aperçu
des chars engagés dans la bataille. Ces
combats ont fait au moins un mort
parmi les habitants du quartier de Qasr
Ben Ghachir, alors que le responsable
de la sécurité de l'aéroport a affirmé

qu'un avion libyen était "en feu sur le
tarmac". L'aéroport de Tripoli est
fermé depuis le début, le 13 juillet,
d'une attaque menée par une alliance
de milices islamistes et misraties dans
le but de chasser des brigades de
Zenten de l'aéroport qu'elles contrô-
lent depuis 2011 tout comme plusieurs
autres sites militaires et civils dans le
sud de la capitale. 
Le site a été endommagé par les com-
bats et plus d'une dizaine d'avions
libyens ont été touchés. 

Les combats ravivent 
les craintes d'un 

élargissement du conflit 
Les combats autour de l'aéroport de
Tripoli font craindre un élargissement
du conflit à d'autres régions du pays

qui peinent à se stabiliser trois ans
après la chute du régime de Maamar
El Gueddafi. Des milices qui se dis-
putent l'aéroport contrôlé depuis 2011
par des brigades de la ville de Zenten
(170 km au sud-ouest de Tripoli), con-
sidérées comme le bras armé du
courant libéral, ont reçu jeudi dernier
le soutien des puissantes brigades de
la ville de Misrata (200 km à l'est de
Tripoli). Face à la recrudescence des
violences dans son pays, le ministre
libyen des Affaires étrangères,
Mohamed Abdelaziz, avait demandé
l'aide de l'Onu pour former les forces
de sécurité de son pays afin qu'elles
puissent assurer la sécurité des infra-
structures essentielles, notamment les
aéroports et les installations
pétrolières. Le ministre libyen avait

tenu à préciser qu'il"ne demandait pas
une intervention militaire" mais l'en-
voi d'une "équipe d'experts en sécurité
de l'Onu". L'organisation avait évacué
son personnel en Libye la semaine
dernière à la suite du regain des vio-
lences. 
R. I./Agence

MIDI LIBRE

N° 2237 | Mardi 22 juillet 201410 MONDE
LIBYE, POURSUITE DES COMBATS AUTOUR DE L'AÉROPORT DE TRIPOLI

Un élargissement du conflit 
est à craindre

La Tunisie, un des pays les plus laïcs du monde arabe, fait
face à une montée du radicalisme islamiste depuis la "révo-
lution de jasmin" de 2011. Après la mort de quinze mili-
taires mercredi dans une région près de la frontière algéri-
enne où une offensive est en cours contre les extrémistes,
le Premier ministre tunisien, Mehdi Djomaâ, a décidé de
fermer immédiatement toutes les mosquées qui ne sont pas
sous le contrôle des autorités ainsi que celles où aurait été
célébré la mort des militaires. Les stations de radio,
chaînes de télévision et sites Internet qui publient des mes-
sages de groupes islamistes extrémistes seront également
fermés. Depuis l'attaque de mercredi, plus de soixante
islamistes radicaux ont été arrêtés. Les noms des
mosquées, des sites Web ou des médias interdits n'ont pas
été précisés. Le président Moncef Marzouki avait annoncé
un deuil national de trois jours à partir de jeudi. Deux

attaques simultanées ont fait mercredi 15 morts et 20
blessés, bilan le plus lourd à être enregistré par l'armée
depuis l'indépendance en 1956. L'assaut a été revendiqué
sur un réseau social par un groupe islamiste, la brigade
Okba Ibn Nafaâ, liée à Al-Qaïda au Maghreb islamique
(AQMI). Depuis décembre 2012, l'armée tunisienne traque
un groupe armé suspecté d'être lié à Al-Qaida, composé
pour partie de vétérans de la guerre au Mali, terrés dans le
massif montagneux de Chaambi, déclaré "zone militaire
fermée". Selon les responsables de la sécurité cités par Al-
Jazira, il n'y aurait que quelques dizaines de combattants
dans les montagnes. De nombreux combattants qui
rejoignent les groupes djihadistes en Irak et en Syrie sont
originaires de Tunisie.

R. I./Agence

Des incendies de forêt incontrôlés ont
fait rage samedi pour la sixième journée
consécutive dans l'Etat de Washington,
où ils ont détruit une centaine d'habita-

tions, entraînant l'évacuation de cen-
taines de personnes et laissant des mil-
liers d'autres sans électricité, ont rap-
porté les services d'urgence. Depuis

lundi dernier, ces incendies, déclenchés
par la foudre, ont calciné d'ores et déjà
870 km2 de forêts et de pâturages dans
le centre-nord de l'Etat de Washington.

CRASH DU VOL MH17  
Le système de

missile viendrait
de Russie 

Les Etats-Unis accentuent leurs
accusations contre Moscou. Le
secrétaire d'Etat américain John
Kerry a déclaré, dimanche 20 juil-
let, qu'il était "clair" que le système
de missile utilisé pour abattre
l'avion malaisien dans l'est de
l'Ukraine venait de Russie.
Il est assez clair qu'il s'est agi d'un
système qui a été transféré de
Russie et remis aux mains des
séparatistes pro-russes en
Ukraine, a déclaré John Kerry dans
un entretien à la chaîne de télévi-
sion CNN.
John Kerry a souligné par ailleurs
sur la chaîne NBC qu'il existait
"des preuves circonstantielles
extraordinaires" pointant du doigt
la responsabilité de la Russie et
des séparatistes pro-russes sans
toutefois les accuser directement
d'avoir tiré le missile.



SANTÉ ET RAMADHAN

Le jeûne peut-il aider à soigner
le cancer ?

La générosité
durant le
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Et si le jeûne pouvait traiter des maladies ?? Depuis la diffusion d'une enquête sur la chaîne Arte, la question fait débat. Les
médecins restent prudents… mais certains résultats sont troublants.
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SANTÉ ET RAMADHAN

Le jeûne peut-il aider à soigner
le cancer ?

Que sait-on de l’effet du jeûne sur
le cancer ??

Si cette thérapie millénaire refait sur-
face, c'est principalement sous l'impul-
sion des travaux de Valter Longo, géron-
tologue et professeur de biologie à l'uni-
versité de Californie du Sud. En février
2012, ce scientifique a publié une étude
(dans la revue Science Translational
Medicine) évaluant l'action du jeûne sur
des tumeurs cancéreuses inoculées à des
souris. Ses résultats sont plutôt impres-
sionnants : deux cycles de jeûne de 48 à
60 heures ont retardé la croissance de
certaines cellules cancéreuses
(mélanome, cancer du sein et gliome, une
tumeur au cerveau) aussi efficacement
que la chimiothérapie.

Mieux, dans tous les cas, le fait d'as-
socier la diète aux médicaments accroît
nettement l'efficacité de chaque traite-
ment, augmentant la survie globale des
souris et leur survie sans progression de
la maladie. Cerise sur le gâteau : dans une
autre étude publiée dans la revue améri-
caine Aging, dix patients ayant associé
jeûne et chimiothérapie ont déclaré qu'ils
se sentaient moins fatigués et ressentaient
moins d'effets secondaires

Qu’en pensent les cancérologues 
La communauté scientifique reste pru-

dente. Le jeûne permet peut-être de
favoriser la guérison chez l'animal, mais
un test sur des souris est loin de garantir
une application à l'homme. En outre, les
médecins ont plutôt appris à considérer la
perte de poids qui accompagne souvent le
cancer comme une menace. On leur a
enseigné qu'il fallait, à l'inverse, lutter
contre la dénutrition, qui risquait d'af-
faiblir les patients face à la maladie et de
rendre les chimiothérapies encore plus
toxiques.

Préconiser le jeûne va à l'encontre de
cette logique et leur semble donc, jusqu'à
plus amples preuves, une recommanda-
tion dangereuse. Évidemment, rares sont
les médecins qui ont pris connaissance
des nombreux travaux déjà effectués sur
le jeûne. Le Dr Laurent Zelek, onco-
logue, est moins catégorique : « En l'état
actuel des connaissances, je ne m'a-
muserais pas à conseiller une restriction
calorique à un malade déjà dénutri, mais
la majorité de mes patientes commence
une chimiothérapie après l'opération
d'un cancer du sein et une sur deux se
plaint de prise de poids après le traite-
ment. Sans compter que, durant les deux
ou trois jours entourant la chimio-
thérapie, peu de malades ont très envie
de manger. » 

Existe-t-il une explication scien-
tifique 

Comprendre les mécanismes
biologiques en jeu pourrait aider à conva-
incre les médecins. On s'est donc
demandé pourquoi le jeûne combiné à la
chimiothérapie rendrait les cellules can-
céreuses plus sensibles aux traitements.
Valter Longo a une explication. « Face à

la privation de nourriture, les cellules
normales possèdent de remarquables
mécanismes d'adaptation, une sorte de
réflexe hérité des années d'évolution, afin
de permettre aux animaux et aux hommes
de survivre en cas de disette. L'énergie
disponible étant moins importante, les
cellules ralentissent leur métabolisme
pour limiter leur activité à l'essentiel et
se préserver. Ce qui les protège mieux
contre l'effet du médicament. La cellule
cancéreuse, ayant muté, ne possède plus
cette mémoire. Pour croître et se multi-
plier sans contrôle, elle a un besoin avide
d'énergie?: elle consomme dix-huit fois
plus de glucose qu'une cellule normale ?!
Aussi, la restriction calorique la place
dans une situation de stress intense qui la
rend plus vulnérable à la chimiothérapie.
»

Autre piste évoquée par les chercheurs
: la mise au repos de l'intestin, qui abrite
80% de notre système immunitaire, pour-
rait augmenter nos défenses. Le jeûne
modifie aussi l'expression de certains
gènes qui régulent les récepteurs d'hor-
mones, ce qui abaisse notamment le taux
des facteurs de croissance IGF-1,
favorisant le développement des cancers.

Jeûne
Longtemps utilisé à des fins thérapeu-

tiques, le jeûne a été un peu oublié avec
l'arrivée de la médecine moderne. Jeûner
consiste tout simplement à se priver de
nourriture, pendant un temps plus ou

moins long, pour de multiples raisons et
de différentes manières. Jeûne thérapeu-
tique, jeûne détox, jeûne religieux... Tour
d'horizon de cette pratique au travers de
témoignages et de conseils d'experts.

Comment bien jeûner
Bien jeûner De plus en plus d'adeptes

pratiquent le jeûne, parfois juste pour
détoxifier leur organisme. Mais jeûner
n'est pas sans risque pour la santé. Avant
de se lancer, il faut bien comprendre les
mécanismes et suivre quelques recom-
mandations.

Jeûne thérapeutique
Jeûne thérapeutique Dès l'Antiquité,

des médecins associaient le jeûne au
traitement de certaines maladies. De nos
jours, la pratique est remise sur le devant
de la scène. De plus en plus d'études se
penchent sur le sujet pour évaluer son
efficacité. Le point sur le jeûne thérapeu-
tique.    

Jeûne religieux
Jeûne religieux Le jeûne est aussi un

rituel religieux, associé à la prière et à
l'aumône. On peut ainsi citer le ramadan,
jeûne islamique qui dure un mois. 

Le jeûne et les maladies psychiques
Des travaux menés par le psychiatre

russe Nikolaev dans les années 1960-
1980 avaient déjà montré que le jeûne
améliorait l'état psychique de patients
dépressifs, de certaines formes de schizo-
phrénie ainsi que de ceux souffrant de

troubles obsessionnels compulsifs
(TOC). "De plus en plus d'études 6 mon-
trent chez l'animal une corrélation entre
état bactériologique de l'intestin et état
psychique", indique Thierry de Lestrade,
auteur de "Le jeûne : une nouvelles
thérapie". On sait qu'il existe entre 10 et
20 millions de cellules neuronales dans
l'intestin. Le jeûne permettrait de mettre
au repos le système gastro-intestinal
(donc ces millions de cellules nerveuses)
et de renouveler les cellules de l'intestin,
ce qui expliquerait selon les chercheurs
un effet sur l'état psychique. Une théorie
très vague, pour laquelle il n'existe pas de
réelle preuve biologique. Pour l'heure,
nous sommes donc encore loin de pou-
voir extrapoler de tels effets chez
l'Homme.

Des travaux 8 plus récents sur
l'humeur et la dépression avancent une
autre hypothèse pour expliquer l'effet
positif du jeûne sur les maladies psy-
chiques : dès le début du jeûne, des
mécanismes cellulaires de résistance au
stress se mettraient en place. Le médecin
allemand Andreas Michalsen a constaté
lors de ces recherches une hausse de la
libération de dopamine lors d'un proces-
sus de jeûne (effet euphorisant) et de la
sérotonine, appelée souvent hormone du
bonheur.

Source Doctissimo 

Et si le jeûne pouvait traiter des maladies ?? Depuis la diffusion d'une enquête sur la chaîne Arte, la question fait débat. Les
médecins restent prudents… mais certains résultats sont troublants.
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Gâteaus el-yasmina
Ingrédients :
La pâte
250 g de farine
1 cuillère à soupe de
beurre
L’eau de fleur d'or-
anger
1 pincée de sel
La farce
250 g d’amandes
150g de sucre en
poudre
1 cuillère à soupe de
beurre
L'eau de fleur d'or-
anger
Préparation :
La farce
Emonder les amandes
et sécher les dans un
linge propre pendant
une nuit, incorporer-
les avec le sucre en
poudre, moudre-les
dans un moulin élec-
trique. Mettre dans un saladier le mélange d'amandes, ajouter le beurre, l’eau de fleur d’oranger et
pétrir bien jusqu’à l’obtention d’une pâte homogène. Façonner des boules de la taille de cerises
avec cette pâte, réserver-les jusqu’à le moment d’utilisation.
La pâte
Mettre dans une jatte la farine tamisée, creuser un puits au centre, ajouter le beurre, le sel et l’eau
de fleur d’oranger peu à peu et rassembler la pâte, pétrir jusqu’à atteindre la consistance de la pâte
de pain, malaxer fortement avec les paumes de la main pendant 20 minutes jusqu’à obtenir d’une
pâte ferme et souple, former-la en boule, la couvrir de papier film et laisser reposer. Façonner des
boudins avec cette pâte. Abaisser chaque boudin de pâte avec les mains et étirer doucement dans
le sens de la longueur, le passer à la machine à pâte n°3 puis n°5 puis n°7 de façon à obtenir des
bandes très fines, couper des carrés de 7 cm de côté, couper le centre de chaque côté de carré à
l'aide d'une roulette, Déposer une boule d'amandes au centre et rabattre les coins du carré vers le
centre de façon à enfermer la farce et les fixer à l’aide d’une girofle, pincer très fortement les coins,
les disposer au fur et à mesure sur une plaque recouverte d'une feuille de papier sulfurisé, les laiss-
er reposer. Enfourner à 180°C pendant environ 10 minutes, les badigeonner avec le miel.

Fekkas aux raisins secs
Ingrédients :
5 œufs
1 poignet d'amandes hachées
2 verres à thé de lait tiède
100 g de raisins secs
250 g de sucre
1/2 verre à thé d'huile
1/2 verre à thé de beurre fondu
3 cuillerées à soupe de graines
de sésame
1 cuillère à soupe d'anis moulu
2 sachets de levure pâtissière
1 pincée de sel
La farine selon le mélange
Préparation :
Faire tremper les raisins secs
pendant 10 minutes dans l'eau
tiède, laisser sécher sur un
linge propre, les couper les en
morceaux. Travailler les œufs
et le sucre jusqu'à ce que le
mélange blanchisse, ajouter le beurre fondu, l'huile, lait et le sel, continuer à travailler le
mélange, ajouter les amandes hachées, les morceaux des raisins secs, les graines de
sésame, l'anis, bien mélanger, ajouter la levure, ajouter la farine tamisée peu à peu et pétrir
jusqu’à l’obtention d’une pâte homogène et consistante. Diviser la pâte en des portions,
rouler chaque morceau en forme de baguette, les disposer-les sur une tôle huilée. Les met-
tre dans un four assez chaud pour faire une demi cuisson, sortir-les de four, découper déli-
catement des biais en lamelles à l’aide d’un couteau aiguisé en prendre soins de ne pas les
briser (les couper chaud), les disposer encore une fois dans une tôle non huilée et faire
cuire dans un four moyennement chaud jusqu’à ce qu’ils soient dorés de deux côtés.

Sablés aux dattes
Ingrédients :
250 g de beurre
100 g de sucre glace
50 g de maïzena
1 sachet de sucre vanillé
La farine selon le mélange
La farce
250 g de pâte de dattes
1 cuillerée à café de cannelle
1 cuillerée à soupe de beurre
1 cuillèrée à soupe d'eau de fleure
d'oranger
Garniture
1 jaune d’œuf
Préparation :
Dans un saladier, mettre la pâte de
dattes, la cannelle, l’eau de fleur
d’oranger, le beurre fondu, bien
mélanger jusqu’à l’obtention d’une
pâte homogène. Étaler la pâte de datte sur un plan de travail et couper-la en forme des dis-
ques à l’aide d’un emporte-pièce rond dentelé et placer-les 15 min au congélateur.
Travailler le beurre et le sucre glacé jusqu’à ce qu’ils forment un mélange crémeux,
ajouter la maïzena et le sucre vanillé, bien mélanger, ajouter la farine tamisée peu à peu
et pétrir jusqu’à l’obtention d’une pâte homogène et souple. Étaler la pâte sur un plan de
travail fariné avec un rouleau à pâtisserie sur une épaisseur de 3mm, couper-la en forme
des disques à l’aide d’un emporte-pièce rond dentelé. Intercaler une disque de datte entre
2 disques de pâte, continuer la même opération jusqu'à l'épuisement de pâte de datte et la
pâte, les disposer sur une plaque recouverte d'une feuille de papier sulfurisé, les décorer
avec un couteau et badigeonner-les avec le jaune d'œuf. Faire cuire dans un four préchauf-
fé à 180°C, surveiller la cuisson jusqu'à ce que les sablés soient bien dorés.

Ingrédients :
400 g de beurre
250 g de sucre en poudre
500 g d'amandes effilées grillées et hachées
1 œuf
1 jaune d'œuf
Zeste d'1 orange
1 cuillerée à café de cannelle en poudre
2 sachets de levure pâtissière

La farine selon le mélange
250 g de sucre glacé pour garnir
Préparation :
Travailler dans une jatte le beurre et le sucre
glace jusqu’à ce qu’ils forment un mélange
crémeux, ajouter l'œuf, le jaune d'œuf et le
zeste d'orange, la cannelle en poudre, bien
mélanger, incorporer les amandes hachés, la
levure et continuer à travailler sans cesse,

ajouter la farine tamisée peu à peu et pétrir
bien jusqu’à l’obtention d’une pâte souple et
lisse. Façonner avec cette pâte des boudins,
recourber chaque boudin pour lui donner la
forme d'un arc, les disposer sur une plaque
recouverte d'une feuille de papier sulfurisé.
Faire cuire dans un four moyennement chaud
jusqu'à ce qu'ils soient dorés, les rouler chaud
dans le sucre glace.

Halwa d’Elbouke
Ingrédients :
6 œufs
1/2 litre d'huile
1/2kg de sucre en poudre
1 poignet de noix de coco
1 sachet de levure pâtissière
La farine selon le mélange
Préparation :
Mettre dans une jatte les œufs et le sucre,
les travailler jusqu’à ce qu’ils forment un
mélange mousseux, ajouter l'huile bien
mélanger, ajouter la noix de coco et la
levure, incorporer la farine tamisée peu à
peu et pétrir bien jusqu’à l’obtention
d’une pâte lisse. Mettre l’emporte-pièce
spécial pour ce gâteau dans la machine à
biscuit. Prendre un morceau de pâte et la
mettre dans la machine à biscuit tourner
doucement la manivelle pour sortir des
rectangles de 10cm de long et 2,5cm de large, les disposer au fur et à mesure sur une tôle recouverte
d'une feuille de papier sulfurisé. Faire cuire dans un four moyennement chaud jusqu’à ce qu’ils
soient dorés.

Des arcs au zeste d’orange
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La générosité durant le Ramadhan

I
bn Abbas, qu'Allah soit satisfait de
lui, a dit : « Le Messager d’Allah
(Salla Allahou Alaihi wa Sallam)
était le plus généreux des hommes
et il était particulièrement géné-
reux pendant le mois de Ramadan

lorsqu’il recevait la visite de Djibril. Or
Djibril (Alaihi Assalam) venait le voir à
chaque nuit de Ramadan et étudiait avec
lui le Coran et il devenait alors plus géné-
reux à dispenser le bien que vent qui souf-
fle sans arrêt. » (Boukhari, Mouslim)
Ibn Abbas a ajouté dans une autre version:
« Il ne refusait jamais de donner quelque
chose à celui qui le lui demandait. »
[Ahmad (Choaïb Al-Arnaout : Sahih)]
Ibn Hadjar a dit : « Plus généreux que le
vent qui souffle sans arrêt », c’est-à-dire
qu’il était plus rapide à faire preuve de
générosité que le vent qui souffle sans
arrêt. Il décrivit ce vent ainsi pour démon-
trer le caractère continu du bien qu’il
véhicule et dont profite tout le monde,
tout comme la générosité dont fait preuve
le Prophète (Salla Allahou Alaihi wa
Sallam). (Fath Al-Bari).
Az-Zaïn Ibn Al-Mounir mentionna la
comparaison faite entre la générosité du
Prophète (Salla Allahou Alaihi wa
Sallam) et la générosité du vent qui souf-
fle sans arrêt et dit : « Le vent signifie ici
le vent de la miséricorde qu’Allah, Exalté
soit-Il, envoie pour faire tomber la pluie
sur les terres desséchées tout comme cel-
les qui ne le sont pas. C’est-à-dire que les
bienfaits et la bonté du Prophète (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam) touche la per-
sonne pauvre et nécessiteuse  ainsique la
personne riche et aisée, et de ce fait sont
plus larges que la pluie amenée par le
vent. » (Fath Al-Bari)
Certains érudits ont dit que cela démontre
la prééminence de sa générosité (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam) par rapport à
celle des autres gens, la supériorité de sa
générosité durant le mois de Ramadan
(surtout durant ses nuits au cours lesquel-
les Djibril venait étudier avec lui le
Coran) par rapport à sa générosité en
temps normal. Ensuite, il le compara
(Salla Allahou Alaihi wa Sallam) au vent
qui souffle sans arrêt pour montrer le
caractère général de sa générosité (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam) et la rapidité
avec laquelle il faisait le bien.
Ibn al-Malik a dit en commentaire : « Plus
l’instant est noble et plus la générosité y
est importante. » (Mirqate Al-Mafatih
Charh Michkate Al-Massabih).
Ibn Omar, qu'Allah soit satisfait de lui, a
dit : « Je n’ai jamais vu plus généreux et
plus illustre que le Messager d’Allah,
Salla Allahou Alaihi wa Sallam. » [Al-
Istidhkar (Ibn Abdelbarr)]
Ô serviteurs d’Allah, ainsi était le carac-
tère de notre Prophète en ce qui concerne
les dépenses faites durant le mois de
Ramadan et il est certes un exemple et un
modèle à suivre, alors quelle est notre
situation à nous ?
L’imam Ach-Chafiï, qu'Allah lui fasse
miséricorde, a dit : « J’aime que l’homme
fasse preuve de plus de générosité durant
le mois de Ramadan, suivant l’exemple du
Messager d’Allah (Salla Allahou Alaihi
wa Sallam) du fait que de nombreuses
personnes sont occupées par le jeûne et la
prière au détriment de leurs moyens de
subsistance. » (Al-Hawi Fi Fiqh Ach-

Chafiï).  Chers frères, n’oubliez pas que le
mois de Ramadhan est la saison des bien-
faiteurs et une grande opportunité pour les
gens généreux et les donateurs. Le jeûne
vous exhorte à nourrir ceux qui ont faim,
à donner aux nécessiteux et à offrir aux
pauvres. Ibn Radjab a dit : « La générosité
accrue du Prophète (Salla Allahou Alaihi
wa Sallam) durant le mois de Ramadan en
particulier, renferme de nombreux avanta-
ges, notamment :
-        La vertu de cette période et la mul-
tiplication de la récompense pour les
œuvres pies qui y sont accomplies. Anas a
rapporté que le Prophète (Salla Allahou
Alaihi wa Sallam) a dit : ‘La meilleure des
aumônes est celle faite durant le mois de
Ramadan’. [At-Tirmidhi (Al-Albani :
Daîif)] » (Lataif Al-Maârif)
-        L’aide apportée aux jeûneurs et à
ceux qui évoquent Allah, Exalté soit-Il,
dans leurs actes d’obéissance. Celui qui
les y aide reçoit la même récompense
qu’eux, tout comme celui qui équipe un
combattant pour la cause d’Allah ou celui
qui subvient aux besoins de sa famille
durant son absence recevra la même
récompense que celui-ci.
-        La combinaison  du jeûne et de l’au-
mône est l’une des causes menant au
Paradis comme dans le Hadith d’Abd
Allah Ibn Amr, qu'Allah soit satisfait de
lui, qui a rapporté que le Prophète Salla
(Allahou Alaihi wa Sallam) a dit : « Il y a
au Paradis des chambres dont l'extérieur
est visible depuis l'intérieur et dont l'inté-
rieur est visible depuis l'extérieur. » Abou
Moussa Al Ach’âri demanda : ‘A qui sont-
elles destinées, ÔMessager d’Allah ?’ Il
répondit : ‘A celui qui parle gentiment,
offre la nourriture (à ceux qui en ont
besoin), jeûne régulièrement et prie la nuit
alors que les autres sont dans un profond
sommeil. (Ahmad) Choaïb Al-Arnaout a
dit : ‘Ce Hadith est bon (Hassan). Toutes
ces caractéristiques se réunissent durant le
mois du Ramadan où les croyants allient
jeûne, prière nocturne, aumône et bonnes
paroles, car les choses futiles et obscènes
sont interdites au jeûneur’.
-        La prière, le jeûne et l’aumône per-

mettent à celui qui les accomplit de se rap-
procher d’Allah, Exalté soit-Il. Abou
Houreïra, qu'Allah soit satisfait de lui, a
rapporté que le Prophète (Salla Allahou
Alaihi wa Sallam) demanda :
- ‘Qui a jeûné aujourd’hui ?’
-‘Moi’, répondit Abou Bakr.
-‘Qui a suivi aujourd’hui un cortège funè-
bre ?’
-‘Moi’, répondit Abou Bakr.
-‘Qui a donné une aumône aujourd’hui ?’,
demanda à nouveau le Prophète (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam)
-‘Moi’, répondit Abou Bakr.
-‘Qui a rendu visite aujourd’hui à un
malade ?’ demanda le Prophète (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam)
-‘Moi’, répondit Abou Bakr.
-‘Quiconque accomplit ces quatre actes
dans une même journée entrera au
Paradis’, conclut alors le Prophète (Salla
Allahou Alaihi wa Sallam). (Mouslim)
- La combinaison du jeûne et de l’aumône
permet plus facilement d’expier ses
péchés et de se protéger de l’Enfer en
l’évitant, particulièrement lorsque
s’ajoute à cela la prière nocturne.
Mouâdh, qu'Allah soit satisfait de lui, a
rapporté que le Prophète, Salla Allahou
Alaihi wa Sallam, a dit : ‘L’aumône efface
les péchés comme l’eau éteint le feu.’ [At-
Tirmidhi (Al-Albani : Sahih)].     Abou-d-
Darda, qu'Allah soit satisfait de lui, disait
: « Priez deux Rakaâtes dans l’obscurité
de la nuit pour atténuer l’obscurité de la
tombe, jeûnez un jour de grande chaleur
pour atténuer la chaleur du Jour de la
Résurrection et faites une aumône en
secret pour atténuer les affres d’un Jour
difficile. »
- Le jeûne est forcément entaché de défi-
ciences et d’imperfections et l’expiation
des péchés par le jeûne se réalise à condi-
tion que l’on se préserve de ce dont on
doit se préserver. L’aumône remédie à ces
déficiences et ces imperfections et c’est
pourquoi il faut verser Zakate Al-Fitr à la
fin du mois de Ramadhan afin que le jeû-
neur se purifie des futilités et obscénités
auxquelles il s’est livré. » [Lataïf Al-
Maârif  (Ibn Radjab Al-Hanbali)].

Chers jeûneurs, par vos efforts et vos
dons, vous faites un prêt à votre Seigneur
pour le jour où vous serez pauvre et dans
un grand besoin et une nécessité absolue.
Œuvrez donc pour mérité le salut ce jour-
là qui est le Jour de l’indigence et  le Jour
de la grande perte.
Chers jeûneurs, la gorgée d’eau ou de lait,
la poignée de dattes, le peu de nourriture
ou d’argent, les vêtements ou les fruits
que vous offrez à un nécessiteux est votre
voie vers le Paradis.
CherS jeûneurs, par Allah, rien ne pré-
serve autant l’argent que l’aumône, et rien
ne purifie autant l’argent que la Zakate.
Beaucoup de riches qui possédaient de
l’argent, des trésors, des résidences et des
palais sont morts et tout le bien qu’ils ont
laissé est devenu pour eux une source
d’affliction, de regret et de tristesse, car ils
les ont pas utilisé à bon escient. Demain
nous  saurons tous qui est le vrai gagnant
et qui est le grand perdant, puisse Allah,
exalté soit-Il, nous venir en secours.
En guise de conclusion, rappelez-vous,
chers jeûneurs, que le mois de Ramadan
vous invite à être généreux, à donner et à
faire preuve de miséricorde envers les
pauvres et les nécessiteux. C’est en même
temps un appel à faire un prêt à votre
Seigneur dans ce monde pour qu’Il vous
le rende généreusement  le Jour où en
aurez vraiment besoin (sens du verset) : «
Si vous faites à Allah un prêt généreux, Il
vous le rendra au décuple et vous accor-
dera Son pardon, car Allah est Plein de
reconnaissance et de mansuétude. »
(Coran 64/17)
Rappelez-vous que l’argent, les trésors et
les palais sont voués à disparaître et à
périr, alors faites de la parole du Messager
(Salla Allahou Alaihi wa Sallam) [«
L’aumône ne diminue en rien l’argent. »
(Mouslim)] votre devise.
Nous implorons Allah, Exalté soit-Il, de
nous compter parmi ceux qui dépensent
pour Sa cause et qui implorent Son pardon
juste avant l’aube. Et notre dernière invo-
cation est :   « Louanges à Allah, Seigneur
de l’univers. »
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SOVAC

Inauguration du nouveau Showroom Skoda
à Chéraga

Depuis quelques jours, la marque Skoda du
Groupe Sovac a pris possession de ses nou-
veaux locaux sis aux Dunes, à Chéraga. Il
s’agit du premier Showroom de la marque
répondant à la nouvelle identité visuelle de
Skoda. Ce premier espace exclusif sera suivi
de plusieurs autres à travers le réseau Sovac.
Un véritable saut de qualité pour la marque
Skoda, qui bénéficiera d’une large visibilité
auprès de ses clients, dont le nombre est en
croissance permanente.
Skoda est en effet dans le Top Ten des ventes.
Elle occupe la huitième place au mois de juin.
Au cumul du premier semestre, la marque
tchèque a enregistré 6182 ventes. Une évolu-
tion de +16% qui confirme la montée en puis-
sance de cette marque, dont la qualité et le
service sont la pierre angulaire de son métier.
La nouvelle structure Skoda est composée de
plusieurs blocs. D’une superficie de 310 m2, le
showroom accueille la gamme complète de la
marque. Une gamme qui répond à une large
demande de la clientèle, avec des modèles très
prisés à l’exemple de la citadine Fabia, du Suv
Yeti, des berlines Rapid, Octavia et Superb et

de la dernière arrivée, la Rapid Spaceback.
Une mezzanine de 140 m2 est également
conçue pour recevoir les clients dans d’excel-
lentes conditions. La direction de la marque
occupe, quant à elle, un espace de 270 m2.Pour
ce qui est du service après-vente, un atelier de
885 m2, équipé de dix ponts est ouvert pour
accueillir les clients pour la mécanique et le
service rapidequi bénéficie de positions de tra-
vail dédiées. Cet atelier dispose d’un matériel
moderne et technologique et d’une équipe pro-
fessionnelle formée aux cursus du Groupe
Volkswagen.Il faut savoir que la compétence
des services client et entretien Skoda est la
pierre angulaire de la stratégie de croissance
du constructeur à l’international, constructeur
qui vient d’ailleurs de récompenser les
meilleurs lauréats de sa quatrième édition du «
Challenge Service Skoda », qui a vu la partici-
pation de 140 finalistes de 33 pays. L’Algérie
s’est classée deuxième au niveau mondial dans
la catégorie Pièces de rechange, grâce à la
qualité de ses spécialistes techniques.

MIDI AUTO
Page animée par Ali Zidane

Avec une performance commerciale en Europe nettement
supérieure à la croissance du marché et une offensive confir-
mée en Chine, 1er marché automobile du monde, Peugeot voit
ses ventes mondiales progresser de 5,7% au 1er semestre 2014,
à 853.000 unités (+ 45.000 unités). Par rapport au 1er semestre
et à l’année 2013, on note une modification significative dans
les 10 premiers marchés de la marque, reflétant le retour en
force de certains pays comme l’Espagne ou l’Italie. A l’interna-
tional, Peugeot confirme la progression soutenue de ses ventes
en Chine, où sa croissance au 1er semestre 2014 est de près du
triple de celle du marché. Zone Europe : Peugeot renoue avec
la croissance

Le marché européen VP + VUL (30 pays), à la compétitiv-
ité prix toujours soutenue, est marqué au 1er semestre 2014 par
un début de reprise (+ 6,6%) : les grands marchés, l’Espagne
(+19,8 %) et la Grande-Bretagne (+11, 3 %) se distinguent au
regard des progressions enregistrées en Allemagne (+ 2,7%), en
France (+ 2,7%) et en Italie (+ 4 %). Dans ce contexte, PEU-
GEOT bénéficie du succès de son offre VP et VUL renouvelée
et réalise 508 300 immatriculations (422 400 VP et 86 000
VUL), en hausse de 7,6%, soit une part de marché de 6,6% (+
0,1 point). La marque progresse en volume dans la très grande
majorité des marchés d’Europe de l’Ouest, et en particulier en
Europe du Sud, Espagne (+ 14,3%), Italie (+16,3%), Portugal
(+38,5%), mais aussi sur les 6 principaux marchés d’Europe
Centrale et Orientale. En France, au premier semestre, Peugeot
progresse deux fois plus vite que le marché et affiche une part
de marché VP+VUL de 16,8%. Sur le seul marché des
véhicules particuliers qui croît de 2,9%, Peugeot  progresse de
7,5%, avec une part de marché de 17%. La Peugeot 308 con-
firme ainsi sa position de leader du segment C berline avec 3 %
de part de marché. Sur le marché européen des VUL, Peugeot
maintient ses fortes positions (10,6 %). Le second semestre

verra la gamme VP entièrement rajeunie avec la nouvelle
Peugeot  508 à partir du mois de septembre et la montée en
puissance attendue de la Peugeot  108. La gamme Peugeot sera
la plus jeune de son histoire avec une moyenne d’âge de 3 ans.
Cette gamme s’appuiera sur les dernières technologies intro-
duites désormais best in class : les moteurs diesel Euro 6 Blue
HDi. Zone Asie : forte accélération de la croissance des ventes
en Chine. En Chine, avec 185 000 ventes au 1er semestre 2014,
Peugeot  marque une progression de 32,4 % dans un marché VP
qui progresse de 12,8% à 8.120.000 véhicules.  

Les berlines Peugeot  308, 408, 508 et 301 réalisent une très
bonne performance avec un total de 123 600 ventes au 1er
semestre, dont 36 700 unités pour la seule Peugeot  301. La
gamme de crossover Peugeot 2008 et 3008 apporte une nou-
velle dynamique bien en phase avec les attentes de la clientèle
chinoise. Ainsi, la Peugeot 3008 est en progression de 37 % à
33 700 unités vendues Sur les autres grands marchés mondiaux,

la tendance baissière est plus ou moins marquée. Peugeot a subi
la dévaluation générale des monnaies des pays émergents, la
faiblesse du dollar américain par rapport à l’euro, ainsi que de
l’inflation induite, entraînant des baisses importantes de pou-
voir d’achat et de niveau de marché.

Algérie et autres marchés
Ainsi en Amérique Latine, Peugeot parvient à gagner en

part de marché en Argentine, à 10,9 % (+ 0, 3 points) soit 40
000 unités (- 21,4 %) dans un marché en baisse de 23,8 %, con-
séquence de nouvelles taxes sur l’automobile, de la restriction
des importations dès début 2014 et de la dévaluation continue
du Peso argentin par rapport au dollar. Au Brésil, la faible
croissance a particulièrement affecté le secteur automobile, qui
doit faire face à un accès restreint au crédit et à de lourdes
taxes. Les ventes globales d’automobiles ont chuté de 7,3 % à
1,58 millions d’unités et celles de Peugeot de 18,7 % à 22 600
unités. En Russie, Le marché a atteint 1.230.000 unités au pre-
mier semestre 2014 en baisse de 7.9 % (1 333 000 unités au 1er
semestre 2013). 

Les immatriculations de Peugeot  ont atteint 12 200 unités,
en baisse de 30.7 % par rapport à 2013 (17 557 unités), pour
une pénétration de 1%. En Ukraine, dans un marché en fort
repli de 43 %, la marque parvient à limiter son recul à 3 % et
gagne 1,7 point de part de marché à 3,8 %.En Algérie, Peugeot
avec 19.800 ventes (10,7 %) prend la deuxième place du
marché sur un marché en net recul (-27,9 %) par rapport à
2013. En Turquie, le marché chute de 26% au 1er semestre,
conséquence de la hausse des taux de crédit et de la hausse des
prix intervenue pour compenser la dévaluation de la livre
turque. Dans ce contexte, la marque a vendu 9600 véhicules et
progresse de 0,8 point de part de marché sur le segment B.

PEUGEOT

Progression des ventes de 5,7% au 1er semestre 2014

Troisième génération : la nouvelle Skoda Fabia reprend de nombreux éléments de design dévoilés
sur le concept Skoda Vision C ; une automobile expressive, moderne et dynamique › Un design
équilibré : des proportions harmonieuses grâce à une voiture plus basse et plus large ›
Personnalisable : un concept de design intérieur inédit Mladá Boleslav, 17 juillet 2014 – Moderne,
dynamique et émotionnelle ; la nouvelle Skoda Fabia va bientôt défiler sur les podiums des grands
salons automobiles. Cette première esquisse dévoile une voiture jeune, urbaine et craquante.
L’ADN de Skoda est palpable dans cette voiture pleine de caractère. Pour la première fois sur un
véhicule de série, on retrouve des éléments tirés du concept-car Skoda VisionC. Le centre de Design
a associé l’équipe Skoda Motorsport pour l’élaboration du dessin final de l’auto. Ces deux entités
ont travaillé de concert pour rendre cette troisième génération de Skoda Fabia plus dynamique et
moderne. Ses formes sont soignées, accordant parfaitement détails cristallins et lignes tendues. La
nouvelle Fabia berline se caractérise par ses proportions justes et équilibrées. Cette troisième
génération est 9 cm plus large et 3 cm plus basse que son aînée. Pour la première fois, la Skoda
Fabia propose un intérieur personnalisable, avec de nombreuses options offertes pour créer sa pro-
pre voiture. La toute nouvelle Skoda Fabia est une étape importante dans la plus grande campagne
produit de l’histoire de la firme tchèque, montrant une fois de plus les ambitions du constructeur.

SKODA
Troisième génération de la nouvelle Fabia
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REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DE L’HABITAT,  DE L’URBANISME ET DE LA VILLE
DIRECTION DE L’URBANISME, DE L’ARCHITECTURE ET DE LA CONSTRUCTION DE LA WILAYA DE CHLEF
NIF : 099802019121723 /  N° 3991/DUAC/2014

AVIS D’ATTRIBUTION PROVISOIRE DES MARCHES
AMELIORATION URBAINE N° D’OPERATION : NK.5.721.2.262.027.10

Conformément à l’article 49 alinéa 02 du décret présidentiel n°10/236 du 07/10/2010 modifié et complété portant la réglementation des marchés publics, Monsieur le ministre de  l’Habitat, de l’Urbanisme et de la ville
représenté par Monsieur le Directeur de l’Urbanisme, de l’architecture et de la construction de la wilaya de Chlef informe l’ensemble des soumissionnaires ayant participé à l’appel d‘offre national restreint paru dans le
quotidien  “                “ en date du 24/04/2014 en langue arabe relatif à la Réalisation des travaux d’aménagement d’amélioration urbaine  de la Placette 05 juillet commune Chlef, que l’évaluation et l’analyse des
offres ont donné lieu au choix d’entreprise désignée ci dessous.

Tout soumissionnaire contestant ce choix peut introduire un recours auprès de la commission des marchés de la wilaya dans un délai de dix (10) jours à compter de la première parution du présent avis 
et ce conformément aux dispositions citées précédemment et celles de l’article 114 du décret présidentiel précité. 

P/ LE DIRECTEUR

Midi Libre n° 2237 - Mardi 22 juillet 2014 - Anep 135  505

Midi Libre n° 2237 - Mardi 22 juillet 2014 - Anep 135  628

Midi Libre n° 2237 - Mardi 22 juillet 2014 - Anep 135 413 

Projet Lot Nom de l’entreprise retenue Montant de la soumission 
après correction en TTC (DA) Note  technique Délais Observations

Lot 02 :
Aménagement extérieur

KHANE AHMED
NIF : 198002300105744

25.376.013,00 46,00 05 mois Moins disant

Lot 03 : Eclairage extérieur
BENMEDIOUNI MOHAHAMED

NIF : 197002010308354
1.133.130,00 70,00 03 mois Moins disant

Réalisation des travaux d’amé-
nagement d’amélioration urbaine
de la Placette 05 Juillet commune
Chlef

Critère de choix
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Qui épaulera Gourcuff dans sa lourde mission ?
La question qui revient sur les
lèvres des supporters, après
la signature de l’entraîneur
français Christian Gourcuff,
c’est le reste du staff
technique qui l’épaulera dans
sa lourde tâche qui débutera
le 1er août prochain.

PAR MOURAD SALHI

P our cette question bien précise, il
faut savoir que rien ne s’est infiltré
du côté de l’instance nationale. Le

bureau fédéral qui s’est réuni samedi der-
nier en son siège n’a rien indiqué dans ce
sens. La Fédération algérienne de football
s’est contentée de dire dans son communi-
qué que l’adjoint de Gourcuff sera un
local. Contrairement à l’ère du Bosnien
Vahid Halilhodzic, cette fois-ci l’instance
nationale qui gère le football n’a pas évo-
qué de noms d’entraîneur adjoint.

Une chose est sûre, l’entraîneur des
gardiens Belhadj sera maintenu dans son
poste. La Fédération algérienne ne veut
pas effectuer un grand changement dans
le staff technique. L’instance nationale qui
a désigné Abdelhafid Tasfaout comme
entraîneur adjoint de Vahid Halilhodzic

est à la recherche d’un technicien qu’il
faut pour épauler l’entraîneur en chef
Christian Gourcuff dans sa mission. Les
joueurs de la sélection algérienne n’auront
pas beaucoup de temps de repos
puisqu’ils renoueront avec le chemin de la
compétition dans un peu plus d’un mois.
Le nouveau patron des Verts, qui aura des
responsabilités élargies, aura besoin cer-

tainement de quelqu’un qui l’aidera dans
sa mission. Le technicien français qui est
appelé à préparer les deux sélections A’
et A, n’aura pas la tâche facile. Dénicher
les meilleurs joueurs dans le championnat
algérien pour composer l’équipe des
locaux et aller prospecter dans les diffé-
rents championnats européens pour éven-
tuellement renforcer les rangs de l’équipe

A, ce n’est pas un travail d’une seule per-
sonne. Etre au four et au moulin n’est pas
vraiment une tâche aisée pour un entraî-
neur qui a signé un contrat objectif. Le
Français Christian Gourcuff qui débutera
officiellement son travail le 1er août pro-
chain, sera appelé à établir d’abord un
programme de préparation qui s’étalera
sur un mois, soit avant le début des élimi-
natoires de la Coupe d’Afrique 2015 au
Maroc. En tout cas, le patron de la FAF,
Mohamed Raouraoua, préfère ramener un
adjoint qui connaît les joueurs et pourra
partager la mission avec Gourcuff.

Pour le staff médical, administratif et
logistique, l’instance nationale est atten-
due à les annoncer dans les prochains
jours, même si les choses sont claires dans
ce sens. La FAF n’effectuera pas beau-
coup de changement pour espérer mainte-
nir la stabilité et éviter de sentir un grand
changement. Dans ce sillage, Ali Yekdah
sera le médecin de l’équipe nationale sous
l’ère Gourcuff, Brahim Belyacine sera
désigné responsable administratif, alors
que la logistique sera confiée à Nabil
Boutenoun qui a déjà travaillé avec l’an-
cien staff technique. La Fédération algé-
rienne de football veut constituer un staff
technique étoffé pour l’équipe nationale
pour réussir une bonne préparation possi-
ble en prévision des échéances qui s’ap-
prochent à grands pas. M. S.

HANDBALL/MONDIAL-2015 (TIRAGE AU SORT)

L’Algérie hérite de la France et évite le groupe de la mort

L e tirage au sort du Mondial-2015 de
handball, effectué dimanche soir à
Doha, a mis notamment la France et

l’Egypte (poule C) sur le chemin de
l’Algérie qui a évité cependant le groupe
de la mort (D) dans lequel personne ne
voulait évoluer. Les Verts, qui défieront
les "Experts" français dans une explica-
tion entre deux champions continentaux
chargée d’émotion, affronteront aussi la
Suède, une nation du handball, la
République tchèque et les Emirats arabes
unis au premier tour. Si la rencontre
contre la France, double champion olym-
pique (2008 et 2012) et multiple cham-
pion du monde et d’Europe ressemble à
un combat entre David et Goliath, le
derby contre les "Pharaons" reste à la por-

tée du Sept algérien, l’équipe égyptienne
étant en pleine reconstruction. Les hom-
mes de Réda Zeguili peuvent aussi pous-
ser un grand ouf de soulagement puisque
le tirage aurait pu être pire avec ce groupe
de la mort composé du Danemark, de la
Pologne, de la Russie, de l’Argentine, du
Bahreïn et de l’Allemagne. Que du beau
monde ! Le match face aux Suédois s’an-
nonce également compliqué et à un degré
moindre celui contre les Tchèques, tandis
que la rencontre contre les Emirats est la
plus abordable pour les Verts.

Le sélectionneur Zeguili et le Directeur
technique national (DTN), qui courraient
dans tous les sens après le tirage au sort
pour organiser le maximum de matchs
amicaux avant la phase finale du 24e

championnat du Monde, ont reconnu que
la tâche de se qualifier en huitièmes de
finale allait être difficile mais pas impos-
sible. "Ça reste un groupe difficile puis-
que c’est un Mondial, mais notre objectif
est d’améliorer notre dernier classement
au Mondial (17e en 2013 en Espagne)",
ont-ils affirmé à chaud à l’APS juste après
le tirage au sort. De son côté, le Qatar,
entraîné par l’Espagnol Valero Rivera et
en tant que pays organisateur, a choisi
d’évoluer dans le groupe A (le plus abor-
dable) avec l’Espagne, championne du
monde en titre, la Slovénie, la Biélorussie,
le Brésil et le Chili. "Le choix était diffi-
cile à prendre, tous les groupes comptent
de grandes équipes. Ce championnat du
Monde s’annonce l’un des plus relevés de

toute l’histoire du handball, mais nous
tenterons quand même de nous qualifier
au 2e tour", a déclaré le technicien espa-
gnol pendant le tirage au sort après avoir
annoncé sa décision de jouer dans la poule
A. Quant au groupe B, où jouera le 3e
représentant africain, la Tunisie, il est
composé de la Croatie (tête de série), de la
Bosnie-Herzégovine, de la Macédoine, de
l’Autriche et de l’Iran. Les quatre pre-
miers de chaque groupe accéderont en
huitièmes de finale alors que les 5es et
6es, éliminés, disputeront la coupe du
Président IHF pour le classement général
de la compétition dont la phase finale aura
lieu du 15 janvier au 1er février à Doha.

Réda Zeguili (entraîneur - Algérie) :
"Dans un Mondial tous les groupes sont difficiles.

La France et la Suède jouent les premiers rôles depuis
longtemps, alors que la République tchèque a éliminé
des nations de handball pour se qualifier, ce sont trois
équipes de niveau supérieur. Je pense que la dernière
place qualificative se jouera entre les trois pays arabes
du groupe. Avant de parler d’objectif, il faudra bien se
préparer. Nous sommes invités au mois d’octobre au
Brésil pour le tournoi des Quatre nations avec aussi
l’Argentine et l’Egypte, puis nous disputerons un tournoi
en Espagne aux côtés du pays organisateur, de la
Pologne et de la Hongrie, sans oublier le tournoi de
Nantes en janvier en présence de la France notamment.
Avec cette préparation, nous aurons l’objectif d’amélio-
rer notre 17e place du Mondial-2013. Nous voulons
représenter dignement le handball algérien à chaque
match que nous jouerons au Qatar."

Habib Kheraïfia (directeur technique
national - Algérie) :

"Toutes les équipes sont fortes, nous avons hérité
d’un groupe difficile et il faut faire avec. Ça reste toute-
fois jouable. Notre objectif est d’améliorer notre classe-
ment d’Espagne-2013 tout en ayant l’ambition d’aller en
huitièmes de finale. La France et la Suède sont intoucha-

bles, derrière, tout reste possible Nous jouerons nos
chances à fond. La préparation sera primordiale pour
être prêt le jour J."

Philippe Bana (directeur technique 
national - France):

"Il n’y a pas de bon ou de mauvais tirage, nous allons
affronter des équipes amies comme l’Algérie et l’Egypte
alors que la Suède était notre adversaire lors de la finale
victorieuse des Jeux Olympiques (JO) 2012. Nous avons
décidé de ne plus calculer à long terme, mais sur le court
terme et le court terme ce sont ces championnats du
Monde de handball. Chaque compétition a une histoire,
celle-là c’est qu’elle est constituée de deux groupes dif-
ficiles (C et D) et deux abordables (A et B), ce qui risque
d’être déterminant pour la suite de la compétition avec
un éventuel France-Allemagne ou un France-Danemark
au 2e tour. La France vise toujours le titre, même si
celui-là sera très difficile à aller chercher puisque le che-
min est semé d’embûches, et ce, dès le début. L’Algérie
est une équipe respectable, elle est championne
d’Afrique et il y a un enthousiasme incroyable qui est en
train de renaître, ça devient un client très sérieux pour
nous. Ce sont des matchs excitants dans un Mondial
excitant, c’est un vrai plaisir."

Khaled Hamouda (président de la Fédération
égyptienne) :

"Je suis vraiment soulagé d’avoir évité le groupe de la
mort (D, avec le Danemark, la Pologne, la Russie,
l’Argentine, Bahreïn et l’Allemagne, ndlr). Nous avons
des chances réelles de qualification au 2e tour qui reste
notre objectif premier avec une jeune équipe en pleine
reconstruction. C’est vraiment difficile de qualifier plu-
sieurs pays arabes en huitièmes de finale dans une com-
pétition aussi relevée que le Mondial, mais nous avons le
droit de rêver, comme l’Algérie a le droit de le faire.
Quant aux Emirats arabes unis, je crois qu’ils viennent
derrière. J’espère vraiment que l’Egypte et l’Algérie ail-
lent ensemble au 2e tour."

Lasse Tjernberg (manager de l’équipe
nationale - Suède):

"Ouf, nous avons évité le groupe de la mort (sou-
rire). Ça reste toutefois un tirage difficile, c’est un
Mondial il ne faut pas l’oublier. Nous avons une jeune
équipe, l’objectif reste la qualification en huitièmes de
finale, puis nous verrons. On a des chances d’être parmi
les quatre premiers. L’Algérie est championne
d’Afrique, cela veut dire que c’est une bonne équipe. La
France est largement au-dessus, la Suède peut être juste
derrière."

Déclarations
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Référence : Emploipartner-1406
Poste : Emploi Partner recrute pour BT MATMEDCO
UN DIRECTEUR COMMERCIAL ET MARKETING
• Le Directeur commercial et marketing a une double
mission de stratégie et management.
• D’une part, il développe une stratégie relative à l’ensemble
des produits issus de l’entreprise, en élaborant des plans
marketing (analyse du marché, détermination des cibles,
choix des axes publicitaires), en adaptant constamment ses
plans par rapport à l’évolution du marché, en concevant et
mettant en place des actions promotionnelles destinées à
développer les produits et à en optimiser les ventes.
• D’autre part, il doit manager son équipe pour assurer le
développement du chiffre d'affaires, l'augmentation de la
productivité et le rendement de chacun. Au quotidien, il
forme et anime les équipes commerciales et marketing dont
il fixe les objectifs et suit les réalisations. Il coordonne les
études marketing, supervise les processus de
communication, l''administration des ventes, travaille à la
création et au lancement de nouvelles offres, se met en quête
d'éventuels clients

Missions :
• Analyse les études et les remontées d'informations du
terrain issues de la force commerciale et technique, pour
mieux cerner les tendances et les composantes du marché et
son évolution
• Evalue le positionnement de la société sur le marché,
• Suit l’amélioration de l’évolution des parts de marché,
• Définit les moyens adéquats pour développer l'offre de la
société et la réalisation des objectifs: structuration de la
force de vente, outils d'aide à la vente, administration des
ventes,
• Veille au bon dimensionnement de l'équipe commerciale et
recrute le cas échéant en collaboration avec le RH des
stagiaires pour la réalisation de missions ponctuelles et de
marketing
• Détermine les meilleurs arguments et les meilleurs
supports à utiliser tenant compte de l'environnement et du
marché puis propose à la DG une stratégie de
communication adaptée
• Participe à l'élaboration et valide les outils d’aide à la
vente (argumentaire, outils promotionnels…)
• Définit les modalités d’assistance et conseil pertinents aux
clients
• Coiffe et valide l’élaboration des kits de communication,
• Participe à la réalisation des publications (bulletins,
plaquettes….)
• Veille à la diffusion des supports d’information,
• Prend en charge l'organisation d'événements visant à
promouvoir l'offre de la société : salons, séminaire... 
• Manage et supervise les processus de ventes, de
lancement et de communication des produits
• Suit l’avancée des produits concurrents et met en œuvre
des approches marketing et commerciales adaptées et
innovantes
• Suit et valide l’analyse de la concurrence et la traduit en
outils opérationnels
• Conçoit et met en place des actions promotionnelles
destinées à développer la commercialisation du produit et à
en optimiser les ventes
• Suit les campagnes publicitaires et promotionnelles,
• Propose la nature et les volumes des produits à lancer,
maintenir ou abandonner

• Pilote et met en œuvre la politique commerciale
• Participe et coiffe le lancement de nouveaux produits ou
services
• Identifie les cibles commerciales pertinentes pour la force
commerciale et définit des objectifs individuels et/ou
collectifs de développement du chiffre d'affaires
• Forme, encadre, motive son équipe et contrôle la
performance de chacun afin d’augmenter sa productivité et
développer ses compétences
• Dirige et anime la force commerciale : accompagnement
des commerciaux sur le terrain, conseils réguliers sur
l'approche commerciale…
• Fixe la politique tarifaire à appliquer à chaque client tenant
compte des marges tolérées
• Définit les conditions de vente selon la solvabilité du
client
• Elabore les stratégies de ventes offensives
• Assure la mise en œuvre des techniques de ventes
• Met en place un réseau de distribution
• Supervise les réseaux de vente et les circuits de distribution
• Assure le suivi des transactions commerciales et gère le
chiffre d'affaire
• Développe et suit les grands comptes
• Mène les négociations délicates et/ou avec les clients
stratégiques
• Suit les résultats commerciaux individuels et collectifs, et
valide l'atteinte des objectifs
• Organise et coiffe les revues de cohésion et de remise à
niveau pour tous les commerciaux, avec présentation des
nouvelles gammes de produits, élaboration de concepts de
vente innovants
• Participe à la formation et à l'intégration des nouveaux
collaborateurs
• Assure l'interface avec les autres Directions, notamment
celles travaillant sur le budget (approvisionnement,
finance, RH…) et veille à tout moment au respect des
procédures
• Assure la tenue et la régularité de travail du ses
collaborateurs 
• Etablit une analyse des opérations des ventes opérées et
l’évaluation des résultats par rapport aux objectifs assignés
à la direction 
• Assure le reporting auprès de la direction générale aussi
bien sur les évolutions du chiffre d'affaires que sur la
rentabilité de ses collaborateurs 

Profil :
• Ingénieur commerciel / licencié en sciences commerciales
ingénieur en commerce extérieur/ médecin / pharmacien /
biologiste
• 10 ans d'experience
• Sens de communication 
• Capacité de négociation et de persuasion 
• Force de persuasion 
• Rigueur, adaptabilité et mobilité 
• Compétences managériales 
• Sens de l’analyse 
• Raisonnement inductif et déductif 
• Doté d’esprit positif et créatif 
• Focalisé sur les résultats 
• grande résistance à la pression 
• Capacité de détecter et de gérer les problèmes 
• Maîtrise du français et de l’outil informatique
• Discrétion élevée et intégrité morale

Avantages :
• LAPTOP MOBILE / FORMATIONS QUALIFIANTES
& SEMINAIRES / DEPLACEMENTS A L’ETRANGER

Lieu de travail principal :
• Kouba

Référence : emploipartner- 1411
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN CADRE LOGISTIQUE

Missions :
• Gérer le traitement logistique de la commande, assurer le
suivi du transport en sachant réagir rapidement face aux
aléas 
• Suivi des commandes au départ de l'usine ou depuis des
prestataires logistiques externes/fournisseurs
• Coordonner le suivi de la préparation avec différents
services.
• Relation avec les transitaires pour planifier, réserver et
organiser les transports
•  Etablissement des documents liés au mode de transport
• Préparation de la documentation d'accompagnement de la
marchandise
• Communication au client des détails de l'expédition +
documents d'accompagnement
• Transmission des dossiers pour dédouanement au
transitaire et en assurer le suivi 
• Rapprochement fin de mois avec la comptabilité
• Tenue à jour des documents de gestion logistique
• Gérer les réclamations clients.

Profil :
• Bac +04 ans de formation ou déclarant en douane.
• 03 à 04 ans d’expérience dans le domaine logistique ou
transit.

Lieu de travail principal :
• Alger

Référence : emploipartner-1408
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN RESPONSABLE HSE

Missions :
• Prise en charge des exigences légales et réglementaires en
matière de SIE.
• Coordination, suivi et reporting inter agences de la fonction SIE
• Supervision, contrôle et compte rendu sur les activités de
surveillance et de gardiennage des sites de la société
• Montage et mise en forme du processus HSE
• Management et Pilotage du Processus de HSE.
• Mise en place du plan HSE. Pilotage de la veille réglementaire
HSE et garantie de son application.
• Conception et confection d’indicateurs HSE et tableaux de bord
• Gestion et suivi des tableaux de bord HSE.
• Vulgarisation, Formation et sensibilisation autour du
processus HSE

Profil :
• Ingénieur en HSE /Ingénieur contrôle qualité et
normalisation/Hygiène et sécurité industrielle
• Formation supérieure en hygiène, sécurité et

environnement.
• Expérience minimale 02 ans
• Expérience sur un poste similaire souhaitée
• Dynamique
• disponible

• Lieu de travail :
Alger

Référence : emploipartner- 1409
Poste : Emploi Partner recrute pour FILTRANS SPA
UN DIRECTEUR DE LDIRECTEUR DE L’ADMINISTRA’ADMINISTRATIONTION
GÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANTGÉNÉRALE (CADRE DIRIGEANT).

Missions :
• Rattaché au président directeur général, vous encadrez
l'équipe de la direction de l'administration générale,
missions sont les suivantes:
• Assister le président Directeur Général dans la mise en
œuvre des décisions de gestion, de coordination et de
développement des activités relevant de son domaine de
compétence ;
• Manager la direction, concevoir, proposer et mettre en
œuvre les orientations stratégiques de ses différents
services.
• Veiller au respect des règles juridiques de fonctionnement
de l'administration et contribuer à l'amélioration des
procédures internes de l’entreprise.
• Garantir la qualité juridique des actes de la société,
participer à la rédaction de dossiers et d'actes administratifs
transversaux en lien avec les services.
• Assurer une veille juridique, apporter un conseil aux
services, alerter sur les risques juridiques et de contentieux
dans l’entreprise.
• Superviser les procédures contentieuses, mesurer les
enjeux et proposer des orientations.
• Supervise et contrôle la gestion des agences.
• Garantir l'organisation et le suivi des différents services et
superviser le pré-contrôle de légalité des actes.
• Supervise et contrôle la Gestion du patrimoine de
l’entreprise.
• Assurer le bon fonctionnement de la gestion des moyens
généra

Compétences :
• Niveau universitaire exigé et âgé de 45 ans au maximum
• Vous avez également des connaissances approfondies en
législation et droit du travail
• Vous connaissez le fonctionnement et les procédures
administratives
• Expérience d’au moins 5 ans dans un poste similaire
• Bonnes capacités de rédaction (français et arabe), l’anglais
serait un plus
• Maitrise parfaite de l’outil informatique
• Autonome, réactif et doté de fortes aptitudes
rédactionnelles et relationnelles
•  vous faites également preuve de qualités d'analyse, de
synthèse et avez le sens du service public
•  Bon manager, disponible et à l'écoute de vos agents, vous
savez piloter une équipe pluridisciplinaire.

Lieu de travail :
Alger

Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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LA  MINISTRE NADIA LABIDI RENCONTRE LES PROFESSIONNELS DU SECTEUR DE LA CULTURE

Le Centre national du livre mis à l’indexe…
Une centaine de
professionnels du livre
(éditeurs, auteurs et
universitaires) ont pris part à
une rencontre avec la ministre
de la Culture, Nadia Labidi,
troisième d'une série de
consultations avec les
professionnels du secteur. Ces
rencontres préparent les
conférences nationales sur la
culture, prévues après le mois
de septembre.

D es éditeurs et des auteurs ont appelé,
samedi soir à Alger, à une plus grande
"efficacité" dans le fonctionnement du

Centre National du Livre (CNL) et ont proposé
de revoir les mécanismes de soutien public à
l'édition.  Les participants à une rencontre ini-
tiée par le ministère de la Culture se sont inter-
rogés sur le rôle actuel du CNL dans la promo-
tion et le développement du livre en Algérie,
en l'absence d'un conseil d'orientation chargé
d'administrer et d'approuver le plan d'action de
cet organisme public. Créé par décret min-
istériel en 2009, le CNL a été pensé comme un
instrument contribuant à la réalisation de la
politique nationale du livre, en intervenant sur
toute sa chaîne (création, édition et distribu-
tion).  Le décret prévoit la mise en place d'un
conseil d'orientation composé, notamment, de
représentants de plusieurs ministères (Culture,
Education, Recherche scientifique, etc.), et de
représentants des professionnels du livre. Il est
chargé d'approuver le plan d'activité du centre,
élaboré par son directeur et par les quatre com-
missions spécialisées du CNL (traduction,

livre jeunesse, édition et activités du livre). A
ce jour, seuls le directeur et les membres des
commissions ont été installés.  Outre ce "dys-
fonctionnement" au sein du CNL qui l'em-
pêche, selon des participants, de "jouer pleine-
ment son rôle", d'autres professionnels ont
appelé à élaborer un "cahier des charges" pour
les éditeurs. Ce cahier des charges prévoirait,
notamment, des obligations en termes de qual-
ité et de nombre d'exemplaires imprimés pour
les éditeurs qui ont bénéficié de subventions
du ministère de la Culture.  La mise en place
d'aides publiques spécifiques à l'édition en
langue Tamazight a, par ailleurs, été souhaitée
par des éditeurs spécialisés comme Brahim
Tazaraght. Pour lui, ces aides doivent aller de
pair avec "une politique nationale des
langues" qui favorise les traductions (d'œuvres
littéraires) entre les deux langues nationales et
la multiplication de salons du livre en
tamazight sur tout le territoire algérien. Le
livre numérique, autre "parent pauvre" de

l'édition en Algérie, devra, à l'avenir, bénéfici-
er d'une plus grande attention des pouvoirs
publics, se sont accordés à dire plusieurs pro-
fessionnels. Ces derniers se sont plaints des
"difficultés" qu'ils rencontrent pour commer-
cialiser leurs produits, en l'absence d'une "véri-
table" politique de promotion du livre
numérique.  Pour remédier à ce manque de vis-
ibilité, l'écrivain Amin Zaoui a proposé, pour
sa part, la création d'une librairie "entièrement
dédiée au livre numérique" à Alger, afin de
"familiariser" les lecteurs algériens avec ce
nouveau support.  

Safy Boutella au forum 
du quotidien Liberté

Dans un autre cadre et toujours dans le même
contexte, le compositeur, musicien et metteur
en scène Safy Boutella, a été l’invité du forum
du quotidien national Liberté   dimanche
dernier dans la soirée  pour animer une rencon-

tre  sur le passage "de la culture au civisme".
L’artiste a estimé "urgent" d’initier  le débat
sur le fait culturel en Algérie et de tenir de
"véritables assises" du secteur de la Culture
afin d’améliorer la qualité et la diffusion du
fait culturel dans le pays et de mettre en place
un "projet de société basé sur la  culture et l’é-
ducation". Cet appel résulte du constat que fait
Safy Boutella, et les participants à cette ren-
contre, de l’activité culturelle en Algérie qui se
limite actuellement à "une logique d’autosatis-
faction, d’animation et de divertissement
ponctuelle qui n’apporte aucun résultat ni
plus-value", ont estimé les participants, dont
de jeunes artistes qui regrettent aussi le "lourd
retard" en matière d’infrastructure et de com-
pétences techniques. En confrontant la vision
de trois générations d’artistes algériens, la
"régression" en matière d’infrastructure cul-
turelle n’est que plus flagrante.  Ce constat
impliquerait selon l’artiste une "révision" de
l’infrastructure au niveau national et de la con-
ception et objectifs des festivals, l’initiation de
nouvelles formations dans les différentes disci-
plines artistiques et techniques et surtout la
création de "filtres et de critères de qualité"
définissant le niveau des spectacles et la dis-
tinction entre amateurs et professionnels.
Citant son propre exemple, Safy Boutella dit se
trouver, comme beaucoup d’artistes interna-
tionaux, dans une impasse en "se tournant vers
l’international pour avancer en laissant son
pays derrière soi". Abordant la question du
financement de la culture, les artistes présents
à ce débat ont regretté le "manque d’intérêt des
acteurs économiques", publics ou privés, qui
s’impliquent "très peu" dans le financement de
la culture contrairement  au "sport et au foot-
ball particulièrement".

BLOOD FEUD ("SANGLANTE QUERELLE") D’EDWARD KLEIN : OBAMA(S) CONTRE CLINTON(S)

La guerre est-elle vraiment déclarée ?
B arack, Bill, Michelle et Hillary ne sont certes pas les

meilleurs amis du monde. Mais se haïssent-ils autant que
le prétend l'auteur d'un livre récent ? Dans son nouveau

livre, Blood Feud ("sanglante querelle"), le journaliste améri-
cain Edward Klein poursuit son entreprise de démolition de la
présidence Obama. Déjà auteur d'un pamphlet contre le premier
président noir intitulé The Amateur (2013), il se penche cette
fois sur les relations censément détestables entre les couples
Obama et Clinton. "Je hais Obama plus que n'importe qui au
monde", aurait ainsi déclaré Bill Clinton, qui n'aurait jamais
pardonné à son successeur ses allusions à son racisme supposé
lors de la campagne électorale de 2008. Depuis, l'animosité
entre eux ne se serait jamais démentie, même s'ils sont parfois
obligés de faire semblant. Pendant la campagne de 2012,
Clinton aurait ainsi pris l'engagement de soutenir Obama au
cours d'une partie de golf. En échange, il aurait obtenu du prési-
dent qu'il soutienne Hillary en 2016. Perfide, ce dernier aurait

quand même glissé : "Vous savez, Michelle ferait aussi une très
bonne candidate !" Les relations entre les deux épouses ne
seraient d'ailleurs pas franchement affectueuses. Michelle aurait
même surnommé Hillary The Hildebeest, contraction de wilde-
beest - "gnou" en anglais - et de Hillary. Klein affirme que
Michelle pourrait un jour briguer le poste de sénateur de
l'Illinois. Quant à Bill, il serait convaincu qu'Obama préférera
Joe Biden, son vice-président, à Hillary pour la présidentielle de
2016.

Un adoubement pour 2016 
Et puis, en janvier 2013, le président et son ex-secrétaire d'État
n'ont-ils pas participé de concert à une émission sur CBS, ce qui
est apparu à nombre d'observateurs comme une sorte d'adoube-
ment pour 2016. Ils se voient d'ailleurs régulièrement, la
dernière fois fin mai, lors d'un déjeuner improvisé à la Maison

Blanche. Et puis, comment croire qu'Obama puisse miser sur

Biden, qui aura 74 ans en 2016 ? Klein, il ne s'en cache pas, est

ultraconservateur. Et ses livres contiennent nombre d'affirma-

tions sujettes à caution. Klein, il ne s'en cache pas, est ultra-

conservateur. Et ses livres contiennent nombre d'affirmations

sujettes à caution. En 2005, par exemple, dans un ouvrage

éreinté par la critique, il avait prétendu que Hillary était lesbi-

enne. Et dans son avant-dernier, il soutient que c'est Clinton lui-

même, dans une conversation privée, qui aurait traité Obama

d'"amateur", ce qu'un porte-parole de l'intéressé a formellement

démenti. La controverse n'avait en tout pas empêché le livre de

caracoler en tête des ventes. Et Blood Feud pourrait bien suiv-

re le même chemin.

Loubia Hamra, de Narimane Mari, aux festivals 
de Durban et Melbourne

L e long-métrage de fiction Loubia
Hamra de la Franco-Algérienne
Narimane Mari participe successive-

ment au 35e Festival international du
cinéma de Durban (Afrique du Sud) et au
63e Festival international du cinéma de
Melbourne (Australie), annoncent les
organisateurs. D'une durée de 77 mn, cette
coproduction algéro-française, revient sur
la guerre de libération nationale à travers
un travail alliant la fiction au documen-
taire où un groupe de "gamins vivant en
bord de mer, s'en va soudain en guerre".
"Loubia Hamra" (2013) sera projeté hors
compétition au Festival de Durban, prévu

jusqu'au 27 juillet, aux côtés de près de 70
longs métrages dont Timbuktu de
Abderrahmane Sissaco (Mauritanie-
2014), Between Friends) de Zuko Nodada
(Afrique du Sud-2014), "Boyhood" de
Richard Linklater (Etats Unis-2013). Le
35e festival, qui prévoit la projection de
plus de 60 courts-métrages et quelque 50
documentaires, placera sous les pro-
jecteurs le cinéma africain et des films
documentaires traitant des thèmes de la
liberté et de la démocratie. Fondé en
1979, le Festival international du cinéma
de Durban, plus important évènement du
septième art en Afrique du Sud, est organ-

isé annuellement par "Center Creative
Arts" (Centre des arts créatifs) de l'univer-
sité Kwazulu Natal en Afrique du Sud.
D'autre part, le film de Narimane Mari
prendra part hors compétition dans la sec-
tion "Panorama des films interna-
tionaux", au 63e Festival international du
cinéma de Melbourne, prévu du 31 juillet
au 17 août prochain, aux côtés de 66 pro-
ductions représentant une trentaine de
pays. Cette 63e édition mettra en valeur le
cinéma asiatique, les films d'animation et
le cinéma australien notamment qui sera
présenté dans une section à part. Fondé en
1952, le Festival international du cinéma

de Melbourne est l’un des plus anciens
festivals du cinéma au monde et l'évène-
ment culturel le plus important en
Australie. Le film-documentaire de
Narimane Mari avait été triplement distin-
gué en 2013 au 24e Festival international
du cinéma de Marseille (Le FID), avec le
Grand Prix de la compétition française,
mention spéciale du Prix Marseille
Espérance et du Prix Renaud Victor, ainsi
qu'au Danemark, à la même année, avec le
Prix du meilleur documentaire au Festival
international de Copenhague.
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Malgré le fait que la batterie de percussion ait vu le jour en 1910, l'électronique,
quant à elle, a été inventé seulement vers 1979, soit presque 70 ans plus tard. La
batterie électronique a été inventée non pas par un inventeur indépendant mais
plutôt par la compagnie Pearl et il s'agissait du modèle ''Syncussion". 
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L’encyclopédie

PREMIÈRE BATTERIE ÉLECTRONIQUE 
Date : 1979

Des signes précoces de l'autisme
détectés chez des bébés

L'éruption solaire déclenche
de superbes aurores boréales

Avec GrippeNet, déclarez
votre grippe sur le Net

Des signes d'autisme ont pu être détectés chez de très jeunes enfants, entre 6 et 10 mois, en mesurant leur activité cérébrale,
selon une étude publiée dans le journal spécialisé Current Biology.

D E S  I N V E N T I O N S

U n dépistage précoce de
l'autisme, généralement
diagnostiqué autour de

deux ans, aiderait à la prise en
charge de la maladie, qui affecte
environ 1 % de la population et
se traduit par des difficultés à
communiquer avec le monde
extérieur.

L'étude s'est focalisée sur 104
bébés de 6 à 10 mois, dont la
moitié présentaient un risque plus
important de souffrir d'autisme
parce qu'un ou plusieurs des frè-
res ou sœurs aînés étaient déjà
atteints du syndrome.

Sachant que les enfants autis-
tes évitent souvent de regarder
les gens dans les yeux, les cher-
cheurs ont mesuré avec des cap-
teurs l'activité cérébrale des
bébés lorsqu'on leur présentait
des visages les regardant directe-
ment ou au contraire les évitant.

L'étude a noté une différence
significative des ondes cérébrales
en fonction des deux types d'ima-

ges lorsque celles-ci étaient
présentées à des bébés à faible
risque d'autisme, ou qui n'ont
pas ensuite développé la mala-
die dans le groupe à risque.

En revanche, la réponse
cérébrale des bébés qui ont
ensuite été diagnostiqués
comme autistes s'est révélée
beaucoup plus neutre.

Le professeur Mark Johnson
du Birkbeck College de
l'Université de Londres, co-
auteur de l'étude, souligne tou-
tefois que le test n'a pas fonc-
tionné « à 100 % », certains
enfants montrant des signe
d'autisme alors qu'ils n'ont pas
développé la maladie par la
suite. « Des études complémen-
taires sont nécessaires pour
déterminer si des mesures de
l'activité cérébrale comme cel-
les utilisées dans notre étude
peuvent jouer un rôle dans
l'identification des enfants
autistes à un stade précoce »,

D e spectaculaires
aurores boréales
illuminent le ciel

de l'Europe du Nord
suite  à de fortes érup-
tions solaires. 

Les habitants de la
Norvège, la Finlande ou
de la Suède peuvent
assister  à un magnifique
spectacle naturel. Les
aurores boréales qui illu-
minent le ciel des pays
scandinaves sont déclen-
chées par de fortes érup-
tions solaires. Selon
l'Administration natio-
nale des océans et de l'at-
mosphère (NOAA).

Le puissant phéno-
mène engendre un nuage
de particules projetées à
une vitesse de 6,4 mil-
lions de kilomètres par
heure. En frappant la
magnétosphère qui pro-
tège la Terre, cet amas de
particules chargées a
provoqué la perturbation
des atomes d'oxygène et
d'azote de la haute

atmosphère terrestre
créant ainsi de spectacu-
laires illuminations mul-
ticolores.

La puissance d’une
"tempête géomagnéti-
que", provoquée par le
Soleil, est évaluée sur
une une échelle qui en
compte 5) par la
Administration nationale
des océans et de l'atmos-
phère (NOAA).

Considérée comme
"forte" ou "sévère", elle
ne devrait provoquer
aucun impact majeur.
Des perturbations dans
les systèmes informati-
ques embarqués à bord
de satellites ainsi que
dans les communica-
tions radio au niveau des
pôles sont
toutefois toutefois à
prévoir.  

L e système de
s u r v e i l l a n c e
G r i p p e N e t

vient de voir le jour,
a annoncé l'Inserm
(Institut national de
la santé et de la
recherche médicale)
et l'Institut de veille
sanitaire (INVS).
Grâce à lui, chacun
peut déclarer de
façon anonyme et
volontaire s’il a eu
ou non des symptô-
mes depuis sa der-
nière connexion.

Depuis 1984, le réseau Sentinelles-
Inserm organise une surveillance de la
grippe en France par collecte de données
auprès de médecins libéraux volontaires
et d'un réseau de laboratoires et d'hôpi-
taux. Un second réseau le complète, celui
des GROG (Groupes Régionaux
d'Observation de la grippe). Apparu la
même année, il permet la "surveillance,
l'arrivée et la circulation des virus grip-
paux sur le territoire français".

Désormais, il y aura donc aussi un

troisième réseau :
GrippeNet qui a vu le
jour mercredi. Lancé
par les autorités sani-
taires françaises, "ce
système de surveil-
lance a pour objectif
de recueillir directe-
ment auprès de la
population française
des données épidé-
miologiques sur la
grippe, grâce à
Internet", expliquent
l'Institut national de
veille sanitaire

(InVS) et l'Inserm dans un communiqué
commun.

Ainsi, le site internet "www.grippe-
net.fr" permet à toute personne majeure
qui le souhaite, qu’elle soit ou non
malade, de participer à la surveillance de
la grippe en France métropolitaine d'une
façon anonyme et volontaire. Les
personnes qui veulent participer sont
invitées chaque semaine à remplir un
questionnaire récapitulant les symptômes
qu'ils ont eus ou non depuis leur dernière
connexion (fièvre, toux, etc.).
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De la Suisse aux îles Caïmans en passant par
Jersey, les paradis fiscaux abritent d'immenses
sommes d'argent, détournées de la richesse publi-
que. Les multinationales peuvent ainsi dégager
des milliards d'euros de bénéfices et ne pas payer
un euro d'impôt. De même que des riches contri-
buables ont tout loisir de dissimuler leurs fortunes
à l'abri du secret bancaire suisse ou dans des
trusts domiciliés à Jersey. L'évasion fiscale a pris
de telles proportions qu'elle menace aujourd'hui
la stabilité de nos États. Entre vingt mille et trente
mille milliards de dollars sont ainsi dissimulés
dans les paradis fiscaux, soit l'équivalent des deux
tiers de la dette mondiale

22h55

PRENEZ GARDE À BATMAN
! BIENVENUE DANS LA

FAMILLE

Les premières années de Bruce Wayne en tant que
Batman après sa période initiale contre le crime orga-
nisé. Batman fait équipe avec Katana, sa nouvelle aco-
lyte, experte en arts martiaux et Alfred Pennyworth, son
majordome et ancien agent secret, pour combattre des
criminels tels que Anarky, le professeur Pyg, Mr
Crapaud, Kraken et Magpie. Le docteur Bethanie
Ravencroft attire Bruce au Club Argusafin afin de ten-
ter de voler l'épée Soultaker. Katana sauve Bruce. Ce
dernier lui révèle enfin qu'il est le fameux Batman

20h45

SCANDAL TOUS LES CHE-
MINS MÈNENT À FITZ 

Olivia est appelée à l'aide par Samuel Reston, gouver-
neur du Maryland. En rentrant chez lui, ce dernier a en
effet découvert que sa femme, Joan, était en train de se
faire violer par leur entrepreneur ! Pris de panique, il a
abattu celui-ci. Le procureur chargé de l'affaire promet
de gérer l'affaire avec un maximum de discrétion, vu la
notoriété de Reston. Le porte-parole du gouverneur fait
fi des conseils d'Olivia en déclarant que Reston est un
héros pour avoir tué un homme qui rudoyait sa femme.
Pour mener l'enquête, l'équipe entreprend donc de
fouiller dans la vie privée de l'entrepreneur... Abby, elle,
découvre pas mal de cheveux de la victime dans diver-
ses pièces

20h50

JOSÉPHINE, ANGE GAR-
DIEN PARIS-BROADWAY 

Olympe va de casting en casting, sans jamais
décrocher de rôles : paralysée par le trac, elle
perd tous ses moyens à chaque fois qu'elle monte
sur scène. Quand Joséphine la rencontre, elle
vient d'essuyer un nouvel échec. La déception est
d'autant plus grande qu'elle souhaitait plus que
tout obtenir ce rôle dans «Paris-Broadway», la
nouvelle comédie musicale de Christopher
Montfort. Elle rêvait ainsi de pouvoir partager la
scène avec Margot. Joséphine s'arrange alors
pour lui donner une nouvelle chance. Elle per-
suade le producteur de venir l'écouter chanter à
son insu. Il tombe aussitôt sous le charme de la
jeune femme

20h50

ENQUÊTES RÉSERVÉES LA
MORT N'OUBLIE PERSONNE 

Nathalie Bouvier est retrouvée morte dans l'un
des box de son haras. Et a priori personne ne la
portait dans son coeur. Les soupçons se portent
sur son mari, qui entretenait une relation avec
Agathe Bouvier, chef palefrenier du haras. Serge
Talmont, l'ancien amant de cette dernière, est éga-
lement suspecté... Parallèlement, Saint-Mathieu,
Malo et Bérénice décident de mettre Jules en sécu-
rité en Nouvelle-Calédonie pour pouvoir s'atta-
quer sereinement à Spada et Chapelle. Bérénice et
Saint-Mathieu partent à la recherche de Malo qui
écume les bars. Ils le retrouvent mort dans sa voi-
ture, une balle dans la tête

20h45

SECRETS D'HISTOIRE LES COUR-
TISANES : LA POMPADOUR OU

LE ROI AMOUREUX 

Stéphane Bern se penche sur le destin de
Madame de Pompadour, célèbre courtisane. Il
revient sur son règne de près de vingt ans aux
côtés de Louis XV, et raconte comment cette bour-
geoise parisienne est devenue marquise. D'une
intelligence remarquable, elle a toujours soutenu
les idées des Lumières. Ambitieuse, elle se veut
conseillère politique et chef de guerre du monar-
que, mais ses choix ont parfois des conséquences
dramatiques pour le Royaume. En matière de
Beaux-Arts, elle incarne à merveille son siècle.
Revisiter sa vie, c'est aussi découvrir des palais,
de ses appartements de Versailles à ses résiden-
ces particulières, comme l'hôtel d'Évreux devenu
l'Élysée

22h55

LES CRACKS 

Paris, 1901. Jules Auguste Duroc est fou de joie ! Cet
habile bricoleur vient, en effet, de mettre au point une
bicyclette à roue libre. Grâce à sa géniale trouvaille, ce
panier percé espère bien se remplir les poches... Alors
qu'il cherche assidûment un sportif digne de chevaucher
sa monture révolutionnaire lors de «La course du siè-
cle», la célèbre Paris-San Remo, Duroc reçoit un beau
matin la visite d'un huissier ! Paniqué, il réussit à pren-
dre la poudre d'escampette à califourchon sur son
invention... Poursuivi par Maître Mulot et par son
épouse, qui tente de le raisonner, Duroc se retrouve sous
la Tour Eiffel, alors que le départ de la course va être
donné

22h30

ANTHONY ZIMMER   

Génie de la finance criminelle, Anthony Zimmer
est recherché par toutes les polices du monde.
Personne ne sait à quoi il ressemble, mais dans
la course qui oppose ceux qui veulent le coincer,
Akerman, un flic d'exception, possède une lon-
gueur d'avance : il sait que Zimmer prendra tous
les risques pour revoir Chiara. Alors que la
jeune femme a rendez-vous avec l'insaisissable
malfrat, elle reçoit un mot de sa main. Pour per-
dre ceux qui le pourchassent, Zimmer lui
demande d'accoster un inconnu et de faire croire
qu'il est celui que tous recherchent. Chiara jette
son dévolu sur François, un homme banal qui,
fasciné par la jeune femme, va rapidement plon-
ger dans un cauchemar

20h45
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Scarlett
Johansson

Madonna

Scarlett Johansson
rejoindrait Idris

Elba, déjà au casting du
film de Jon Favreau… Le
Livre de la jungle que
prépare Disney, après le
dessin animé de 1967.
Si Idris Elba est prévu
pour prêter sa voix au
tigre Shere Khan,
Scarlett Johansson,
déjà voix d’une intelli-
gence artificielle dans
Her de Spike Jonze,
serait
cette
fois le
serpent
Kaa.

aapprrèèss sseess éécchheeccss
ccuuiissaannttss......
Deux échecs cuisants n'auront
pas réussi à décourager
Madonna. Après Obscénité et
vertu ainsi que W.E., elle
retente l'aventure en préparant
sa troisième réalisation, l'adap-
tation de l'œuvre de Rebecca
Walker, Adé - A Love Story.  

aauu ccaassttiinngg
dduu LLiivvrree ddee
llaa JJuunnggllee

Marion
Cotillard
ll’’aaccttrriiccee qquuii
rraappppoorrttee llee pplluuss !!
Marion Cotillard, avec 37,8
millions d'entrées pour 28
films tournés depuis 2001,
est l'actrice française qui
rapporte le plus.
Puremedias a, en effet,
étudié les entrées au box-
office des actrices
françaises depuis le début
du XXIe siècle, la gagnante
est... Marion Cotillard.
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

Quatre navires ont secouru près de
800 migrants dans la nuit de
dimanche à lundi en Méditerranée,

a annoncé lundi la Marine militaire ital-
ienne, qui a précisé que cinq cadavres se
trouvaient parmi un groupe récupéré par
un navire marchand. 

"La corvette Sfinge a secouru 95
migrants, dont 2 femmes, à bord d'un
canot pneumatique, et le navire amphi-
bie San Giorgio est intervenu pour sec-
ourir deux embarcations, où se trou-
vaient 276 réfugiés, dont 33 femmes et 5
enfants", souligne un communiqué de la
Marine militaire. 
Deux d'entre eux, dont l'état de santé
était problématique, ont été transportés
en urgence en hélicoptère vers l'hôpital
de Catane (Sicile). 
La frégate Zeffiro a porté secours à trois
canots pneumatiques avec à bord un
total de 294 migrants (dont 28 femmes et
9 mineurs), et la corvette Urania a quant
à elle secouru 98 migrants (dont 28
femmes), eux aussi à bord d'un canot
pneumatique, ajoute la Marine italienne. 
Enfin, "la frégate Zeffiro et la corvette
Urania, épaulées par un hélicoptère
ayant décollé de l'île de Lampedusa, ont

porté assistance à un canot pneumatique

sur le point de couler". 

Cette opération, effectuée en coopéra-

tion avec un navire marchand imma-

triculé aux Bahamas et se trouvant sur

zone, a permis le sauvetage de 61

migrants. 

Cinq cadavres ont également été

récupérés. 

Les migrants ont expliqué qu'à bord se

trouvaient environ 80 personnes. 

Les recherches se poursuivaient lundi

pour tenter de récupérer d'autres person-

nes. 

La Marine précise qu'actuellement,

1.771 migrants, sauvés ces derniers

jours dans les eaux territoriales itali-

ennes, se trouvent à bord de ses navires,

attendant l'autorisation du ministère de

l'Intérieur d'être débarqués à terre. 

La plupart des migrants qui tentent de

rejoindre l'Europe par la mer viennent

d'Erythrée, de Somalie et de Syrie mais

aussi d'Asie et d'Afrique sub-saharienne.

INCENDIE DE L'USINE SAMSUNG DE SÉTIF
Le quart du complexe ravagé par les flammes 

L' incendie qui s'est déclaré dimanche soir dans
l'enceinte de l'usine "Samha-Samsung"
d'équipements électroménagers de Sétif, a

totalement détruit les unités de production de réfrigéra-
teurs, de climatiseurs et de lave-linges s'étalant sur une
surface de 20.000 m2, a-t-on appris, lundi, auprès de la
Protection civile. Ce sinistre qui s'est déclaré peu avant la
rupture du jeûne a entièrement ravagé cette partie de l'u-
sine ainsi que ses équipements, et a occasionné l'effon-
drement du plafond en acier, a souligné à l'APS le chargé
de la communication auprès de la direction de wilaya de
la Protection civile, le lieutenant Ahmed Lamamra, pré-
cisant que l'usine s'étend sur une superficie de 90.000 m2. 
Les unités de la Protection civile ont pu circonscrire l'in-
cendie avant qu'il ne se propage vers le pavillon B où
sont produits des téléviseurs et des équipements de récep-
tion numérique, ainsi que le parc des équipements et le
magasin découvert (en plein air) et le lieu de stockage de
l'oxygène et de l'azote, a indiqué la même source en
ajoutant que toutes les autres unités situées à proximité
de l'usine Samsung, à l'instar de l'entreprise "Iris" ont été

épargnées par le feu. "L'incendie n'a été circonscrit
qu'après plus de 3 heures de lutte en raison des explo-
sions provoquées par les produits chimiques inflamma-
bles survenant à chaque fois, favorisant l'extension des
feux et la propagation de fumées toxiques", a encore
indiqué la même source, avant de préciser que l'interven-
tion de la Protection civile s'est achevée vers 1 h du
matin. Cinq (05) unités de la Protection civile stationnées
à Sétif, en plus des unités d’interventions dépêchées des
communes d'El Eulma, de Ain Oulmène, de Ain El
Kebira et de Hammam Sokhna, dotées de 18 camions

anti-feu, de 4 générateurs électriques, de 4 pompes à eau
mobiles, de 4 ambulances, de 2 camions pourvus
d'échelles télescopiques et 4 camions de transport
d'équipements ont été mobilisés pour maîtriser la situa-
tion, en plus des équipements d'éclairage mis à disposi-
tion par la sûreté de wilaya, a-t-on indiqué. Cette inter-
vention a également bénéficié de l'aide de plusieurs
unités d'intervention venues avec d'importants
équipements anti-incendie depuis les wilayas de Bordj
Bou Arreridj, de Mila, de Batna, de Constantine et de
Bejaïa, selon le lieutenant Lamamra. 
Les éléments de la Protection civile étaient toujours sur
les lieux, dans la matinée de lundi, accompagnés des
agents des services de la Sûreté nationale, pour les
besoins de l'enquête destinée à déterminer l'origine de cet
incendie qui n'a provoqué aucune perte humaine. Il s'ag-
it du "plus grand et du plus dangereux incendie survenu
dans la wilaya de Sétif depuis 1990, date de la destruc-
tion par feu de l’unité de l’ex-ENPC" (Entreprise
nationale du plastique et du caoutchouc).

RECENSEMENT DE SITES ARCHÉOLOGIQUES 

Bientôt une opération à Oran 

FEUX DE FORÊTS
Plus de 70 incendies 
enregistrés à Alger 

L es sites archéologiques situés sur la bande côtière des communes de la wilaya d'Oran
connaîtront bientôt une opération de recensement en vue de les intégrer dans des cir-
cuits touristiques, a-t-on appris, lundi, du responsable de l'antenne de l'Office national

de gestion et exploitation de biens culturels protégés. 
Cette opération permettra aux communes côtières d'établir un programme et plans de val-
orisation de leurs sites archéologiques dont certains datent d'avant l'ère chrétienne, pour les
faire découvrir aux touristes qui affluent aux plages proches de ces espaces historiques, a
précisé M.Ourabah Massinissa. Cette initiative nécessite un appui des communes con-
cernées et permettra à cette antenne de mettre à jour et d'enrichir son fichier des sites
archéologiques et historiques classés et non classés d'Oran. Le même responsable a assuré
que l'établissement est disposé à aider ces communes en leur mobilisant des équipes

pluridisciplinaires regroupant des architectes, des archéologues et autres spécialistes pour
les aider à réhabiliter des sites.  Parmi les sites que comptent les communes côtières d'Oran,
figure la grotte "Saint Rock", située sur la corniche oranaise près de la plage portant le
même nom. Elle est l'une des plus anciennes grottes d'Oran remontant à 100.000 ans de l'ère
chretienne. Cette  grotte surnommée le "rocher sacré"a été  découverte en 1884. Des osse-
ments de girafes et de rhinocéros ont été déterrés des lieux d'où jaillissaient des sources
d'eau chaude. Selon M.Ourabah Massinissa, d'autres grottes situées à Marsa El Hadjadj et
à Bethioua méritent d'être connues par les touristes et le grand public. Le même responsable
a estimé que l'exploitation de ces sites pour en faire un pôle touristique sera bénéfique aux
collectivités locales puisqu'elles disposeront de sources financières supplémentaires suscep-
tibles de consolider leur trésorerie.

S oixante treize (73) feux de forêt ont
été enregistrés durant les trois
derniers jours par la Protection

civile suite à la vague de chaleur qu'a
connue la région Centre du pays, a affir-
mé dimanche le chargé de la cellule de
communication, le lieutenant Sofiane
Bakhti. 
La vague de chaleur ayant marqué les
régions du Centre a nécessité la mobilisa-
tion de toutes les unités de la Protection
civile de la wilaya d'Alger, ce qui a per-
mis de maîtriser les incendies qui se sont
déclarés durant les trois derniers jours. 
Les "plus importantes interventions ont
eu lieu au niveau de la forêt de Bainem
où un incendie s'était déclaré aux alen-
tours de 13H00 ayant ravagé un (01)
hectare de forêts”, a indiqué le respons-
able qui a ajouté que les unités mobiles de
Bainem, renforcées par celles de
Bouzaréah, d'Alger-Centre et d'autres
avoisinantes, ont pu venir à bout des
flammes et empêcher leur propagation à
toute la forêt. 
La forêt de Bainem avait connu durant la
nuit de vendredi à samedi un incendie qui
a détruit 1000 mètres carrés, a indiqué la
même source. 

D'autres incendies se sont déclarés au
niveau du cimetière de Baba Ali et Sidi
Boukhris (Sehaoula) et Bachdjerrah.Les
services de l'Office national de
météorologie avaient publié un bulletin
météorologique spécial (BMS) faisant
état d'une hausse sensible de la tempéra-
ture à partir de vendredi dernier
atteignant les 40 degrés sur les régions
côtières et dépassant les 43 degrés dans
les régions intérieures Ouest. 
Les températures devraient connaître une
baisse légère dans les régions ouest et
centre du pays à partir de dimanche pour
se stabiliser à des températures saison-
nières lundi dans les régions est du pays.
Par ailleurs, le lieutenant Bekhti a fait
savoir que les services de la Protection
civile aveint effectué le week-end dernier
plusieurs interventions ayant concerné les
incendies ménagers dans les commune
d'El Achour, Bir Khadem, Draria et
Chéraga. 
D'autre part, 49 accidents de la circula-
tion ayant fait un mort et 43 blessés ont
été enregistrés vendredi dernier.  Le corps
d'un enfant de 9 ans a été par ailleurs
repêché samedi dernier à la plage Les
Palmiers, dans la commune de Staoueli.

EMIGRATION CLANDESTINE
Près de 800 migrants sauvés

en Italie 


